
    Unité pastorale de Leuze-en-Hainaut 

La Chronique des Clochers – 118 
>>> www.paroisse-leuze-en-hainaut.be <<< 

29 novembre 2020 
 

NOUVELLE ANNÉE LITURGIQUE 2020-2021 - ANNÉE B 

Temps de l’Avent – 1er dimanche 
 

Sommaire 
Crise sanitaire COVID-19 – Communiqués officiels 

* Communiqués officiels : synthèse 
Une Parole… Une prière… 

* L’Evangile de ce dimanche : « Veillez !… » 
* Hymne : « Lumière pour l’homme aujourd’hui » 

A méditer… 
* Le Pape François : « Un  temps pour changer » - Phrases choisies 
* Mgr Harpigny : « Que représente pour nous la liturgie eucharistique ? » 

Le mot du Curé 
* « L’Avent : un chemin de lumière dans ces semaines toutes grises » 
* « Les budgets 2021 de nos Fabriques d’église » 
* « Le GEFELeuze a un nouvel animateur responsable » 
* « Fabrique d’église St-Pierre, de Leuze – Appel à candidats » 

Dans les semaines qui suivent… 
* Dispositions prises dans l’UP en temps de confinement 
* Le temps de l’Avent : un temps pour la solidarité aussi… 

Prier et vivre la Messe depuis chez soi… 
* Quelques suggestions puisées sur le site de notre Diocèse 
* Intentions de prière pour la semaine 
* Baptêmes – Mariages – Funérailles dans l’unité pastorale 

Pour les enfants… les familles… 
* Une nouvelle Année liturgique… - L’Avent et sa couronne… - Le premier  
dimanche de l’Avent en famille 
* Quelques activités pour temps de confinement proposées par le  
Service de la Catéchèse et du Catéchuménat de notre Diocèse 

Lecture du soir… ou du matin… 
* Pape François, Un temps pour changer – Viens, parlons, osons rêver 

L’Art qui conduit à la transcendance 
* Le Temps de l’Avent : d’où vient la tradition du calendrier de l’Avent ? 
* Une cantate pour le 1er dimanche d’Avent – Chorals d’Avent pour orgue – 
Bonne fête de Ste-Cécile à tous nos musiciens ! 

 

http://www.paroisse-leuze-en-hainaut.be/


Crise sanitaire COVID-19 – Communiqués officiels 
 

Deux communiqués officiels nous ont été envoyés 
par le Vicaire général de notre Diocèse, le Chanoine 
Olivier Fröhlich : de nouvelles mesures concernant 
les célébrations entrent en vigueur dès ce mardi 02 
novembre, et jusqu’au 13 décembre au moins. En 
voici les principaux éléments nous concernant : 

1° Célébrations 
Les célébrations publiques sont supprimées dès ce 2 novembre et jusqu’au 13 
décembre inclus. Il est possible, voire probable, que les 6 semaines de 
confinement soient insuffisantes pour infléchir durablement la courbe 
d’infections, et que cette date de levée des mesures soit postposée.  
2° Ouverture des lieux de culte 
Les églises peuvent rester ouvertes. Essayons de favoriser au maximum 
l’ouverture de nos églises, et d’y créer un climat de prière et de recueillement ! 
Ne peuvent s’y rassembler plus de 4 personnes, avec port du masque et 
respect des distances. 
3° Les funérailles peuvent être célébrées dans les églises en présence de 15 
personnes maximum, enfants de moins de 12 ans non-compris ; il s’agit bien 
des proches du défunt qui participent à la célébration ; ce nombre maximum 
ne comprend donc ni le célébrant ni le personnel d’église ou des pompes 
funèbres. L’Arrêté de Police du Gouverneur, qui prend aussi effet ce 2 
novembre, impose une restriction supplémentaire en limitant la célébration à 
l’église à une durée de 30 minutes. Ces célébrations doivent impérativement 
respecter le Protocole sanitaire de l’Eglise catholique, notamment l’hygiène 
des mains, le port du masque, la distance d’1,5 m, l’aération régulière et la 
désinfection des lieux. 
4° Toutes les autres célébrations publiques (comme les baptêmes par 
exemple) sont interdites. 
5° Rencontres et réunions 
Les règles énoncées sont claires : pas de rassemblement de plus de 4 
personnes. En conséquence, nous devons suspendre ou reporter les rencontres 
et réunions prévues en « présentiel », jusqu’au 13 décembre au moins : EAP et 
conseils pastoraux, équipes liturgiques, conférences, rencontres de 
catéchèse… 



Une Parole… Une prière…  

 

 
 
« En ce temps-là, Jésus disait à ses disciples : « Prenez garde, 
restez éveillés : car vous ne savez pas quand ce sera le moment. 
C’est comme un homme parti en voyage : en quittant sa maison, 
il a donné tout pouvoir à ses serviteurs, fixé à chacun son travail, 
et demandé au portier de veiller. Veillez donc, car vous ne savez 
pas quand vient le maître de la maison, le soir ou à minuit, au 
chant du coq ou le matin ; s’il arrive à l’improviste, il ne faudrait 
pas qu’il vous trouve endormis. Ce que je vous dis là, je le dis à 
tous : Veillez ! » 

Evangile de Jésus-Christ selon saint Marc 13, 33-37 
(Illustration : Macha Chmakoff, La Jérusalem céleste, 130x97) 

 

https://chmakoff.com/courte-visite/#&gid=1&pid=52


 Hymne pour le temps de l’Avent 
 

Lumière pour l’homme aujourd’hui 
Qui viens depuis que sur la terre 

il est un pauvre qui t’espère, 
Atteins jusqu’à l’aveugle en moi : 
Touche mes yeux afin qu’ils voient 

De quel amour 
Tu me poursuis. 

Comment savoir d’où vient le jour 
Si je ne reconnais ma nuit ? 

 
Parole de Dieu dans ma chair 

Qui dis le monde et son histoire 
Afin que l’homme puisse croire, 

Suscite une réponse en moi : 
Ouvre ma bouche à cette voix 

Qui retentit 
Dans le désert. 

Comment savoir quel mot tu dis 
Si je ne tiens mon cœur ouvert ? 

 
Semence éternelle en mon corps 

Vivante en moi plus que moi-même 
Depuis le temps de mon baptême, 
Féconde mes terrains nouveaux : 
Germe dans l’ombre de mes os 

Car je ne suis 
Que cendre encore. 

Comment savoir quelle est ta vie, 
Si je n’accepte pas ma mort ? 

 
 (Didier Rimaud – CNPL - À écouter ICI) 

 

https://www.youtube.com/watch?v=MaMm9RYPXOw


 

A méditer… 

 

PAPE FRANCOIS 
Un temps pour changer – 

Viens, parlons, osons rêver… 
 Nous donnons quelques détails  

dans notre rubrique  
Lecture du soir ou… du matin… 

 
Le pape François livre un véritable 
traité pour se relever après la 
pandémie de Covid-19, et construire 
un « monde meilleur », dans un 
ouvrage d’entretien réalisé par le 
journaliste britannique Austen 
Ivereigh : « Un temps pour changer » 
sortira aux éditions Flammarion le 2 
décembre 2020. Voici 15 perles 
trouvées au fil des pages de ce livre. 

* * * 
« Il vaut mieux mourir après une courte vie au service des autres, 
qu’après une longue vie passée à résister à cet appel. » 
 

« La Covid-19 est notre ‘moment de Noé’, à condition que nous 
puissions trouver notre chemin vers l’Arche  

des liens qui nous unissent :  
l’arche de l’amour et d’une appartenance commune. » 

 
« La myopie existentielle consiste toujours à s’accrocher  
à quelque chose que nous avons peur de lâcher. » 

 
« Chaque fois que, dans le monde, tu trouves une réponse claire, 
immédiate, personnelle et consolante, qui propose une solution,  

Dieu est là. » 
 



« Nous devons prendre conscience de notre je-m’en-foutisme,  
et nous ouvrir aux bourrasques qui nous parviennent maintenant  
de tous les coins du monde. » 

 
« Il n’y a pas de honte à trembler un peu.  

La peur de la mission peut, de fait, être un signe de l’Esprit-Saint. » 
 
« Aujourd’hui, nos peuples manquent de joie :  
il est une tristesse qu’aucun plaisir ni distraction ne peuvent soulager. 
Tant qu’une partie de l’humanité souffre de la misère la plus abjecte, 
comment un seul d’entre nous peut-il être dans la joie ? » 

 
« Quiconque se réfugie dans le fondamentalisme  

a peur de s’engager sur le chemin de la vérité. » 
 
« La Tradition n’est pas un musée,  
la vraie religion n’est pas un congélateur,  
et la doctrine n’est pas statique  
mais elle grandit et se développe. » 

 
« Jésus n’a pas fondé l’Église comme une citadelle de pureté  

ni comme un défilé constant de héros et de saints…  
C’est quelque chose de beaucoup plus dynamique :  

une école de conversion,  
un lieu de combat spirituel et de discernement,  

où la grâce abonde en même temps que le péché et la tentation. » 
 
« Partout où l’Esprit de Dieu est présent,  
les tentations de le faire taire ou de le distraire sont aussi présentes. » 

 
« La pauvreté se cache sous la honte.  

Pour la voir, la comprendre et la ressentir, tu dois t’en approcher.  
On ne peut pas connaître la pauvreté de loin, il faut la toucher. » 

 
 



« La santé d’une société peut être jugée à sa périphérie.  
Une périphérie qui est abandonnée, mise à l’écart,  
méprisée et négligée montre une société instable et malsaine  
qui ne peut pas survivre longtemps sans réformes majeures. » 

 
« La technologie a cessé pour nous d’être un moyen  

pour devenir un maître. Elle a changé notre mentalité. Comment ? 
Nous devenons plus intolérants face aux limites :  

si c’est possible et rentable,  
nous ne voyons aucune raison de ne pas le faire. » 

 
« Pour sortir du labyrinthe, nous devons laisser derrière nous  
la culture du ‘selfie’ pour aller à la rencontre des autres :  
pour regarder les yeux, les visages, les mains et les besoins  
de ceux qui nous entourent. » 

 
(Source Texte et illustrations : Zénit) 

 

 

https://fr.zenit.org/2020/11/24/un-temps-pour-changer-15-perles-du-pape-francois/?utm_medium=email&utm_campaign=23%20nov%202020%20-%20Viens%20parlons%20osons%20rver%201606174734%20ZNP&utm_content=23%20nov%202020%20-%20Viens%20parlons%20osons%20rver%201606174734%20ZNP+CID_85ab946efcd3953f5ef4b2a1fff22c82&utm_source=Editions&utm_term=Un%20temps%20pour%20changer%20%20%2015%20perles%20du%20pape%20Franois


Message de notre Evêque 
 

 
Que représente pour nous la liturgie eucharistique? 

Dans un nouveau message qui sera diffusé ce dimanche 22 novembre 
dès 10h, Mgr Guy Harpigny s'interroge avec nous sur le sens que nous 
donnons à nos célébrations. 
Une nouvelle fois, en cet automne 2020, le confinement nous prive du 
moment important que représente la messe dans la vie des chrétiens. 
Dans le diocèse de Tournai comme ailleurs, beaucoup regrettent 
cette suppression des célébrations et ressentent un véritable manque. 
Mais nous le savons, cette mesure est transitoire et est destinée 
à protéger les plus fragiles d'entre nous, dans un esprit de solidarité. 
Mgr Guy Harpigny profite de cette occasion pour nous inviter 
à redécouvrir ce que représente réellement pour nous la liturgie 
eucharistique du dimanche, « source et sommet de la mission 
de l'Eglise ». Et il nous propose des pistes pour continuer à sanctifier 
le dimanche, par la prière, la méditation, les célébrations télévisées ou 
diffusées sur les réseaux sociaux par certaines UP. 

Cliquez ICI ou sur la photo  
pour entendre et voir notre Evêque… 

https://www.diocese-tournai.be/decouvrir-le-diocese/mgr-harpigny/271-messages-et-homelies/4434-que-represente-pour-nous-l-eucharistie.html
https://www.diocese-tournai.be/decouvrir-le-diocese/mgr-harpigny/271-messages-et-homelies/4434-que-represente-pour-nous-l-eucharistie.html
https://www.diocese-tournai.be/decouvrir-le-diocese/mgr-harpigny/271-messages-et-homelies/4434-que-represente-pour-nous-l-eucharistie.html


Un mot du Curé
 

L’Avent : 
un chemin de lumière  

dans des semaines toutes grises… 
Aujourd’hui, 1er dimanche de 
l’Avent, c’est la NOUVELLE ANNEE 
des chrétiens !... Et souvent, on 
fête la « Nouvelle Année » : 
réveillon, cotillons, pâtisseries, 
vœux…  

 
Bien sûr ! Avec la crise sanitaire, 
on sait que les grands ras-
semblements familiaux ou entre 
amis ne seront pas possibles cette 
année… Et il vaut mieux être très 
prudent pour ne pas réduire à 
néant tous les efforts consentis 
jusqu’à présent et surtout ne pas 
retomber dans une 3ème vague 
encore plus difficile et meurtrière 
que celle-ci…  
Mais il n’est peut-être pas trop 
tard pour se commander un petit 
menu au restaurant (beaucoup 
servent des plats à emporter et ce 
serait une belle et « bonne » façon 
de les soutenir…) et fêter le 

« Nouvel An » des Chrétiens : le 
1er dimanche de l’Avent… 
L’occasion aussi de s’envoyer des 
vœux : un coup de téléphone, un 
petit sms, un mail ou la bonne 
vieille carte… Tous les moyens 
sont bons pour souhaiter à 
chacun, chacune d’essayer de 
fermer la porte sur les lourdeurs, 
les blessures, les embûches de 
l’année qui se termine (et comme 
elle aura été lourde à porter…), 
pour ouvrir celle de cette Nouvelle 
Année et laisser entrer un peu 
d’ESPERANCE puisque chaque 
année liturgique qui passe nous 
rapproche un peu plus du Christ 
qui vient à nous… Car le Temps de 
l’Avent, chaque année, c’est le 
temps de l’ESPERANCE : avec 
l’Avent, il y a comme un air de 
printemps avant l’heure…  
Quand nos églises s’habillent de 
violet, que les guirlandes lumi-
neuses commencent à se déployer 
dans nos rues, que St-Nicolas se 
faufile dans les cheminées avec 
son gros sac à surprises, quand les 
sapins et les crèches s’élèvent 



dans nos églises, nos maisons, nos 
places, et que les « Stille Nacht », 
les « Mon beau sapin » ou les « Il 
est né le divin enfant » com-
mencent à résonner dans nos rues 
(même avec un peu en avance…), 
c’est le printemps de l’ESPERANCE 
qui revient… Et nous en avons 
terriblement besoin cette année… 
Tant de familles, tant d’individus 
ont souffert et souffrent encore, 
tantôt blessés par la maladie, 
tantôt usés pour avoir essayé de 
la combattre… J’ai été remué aux 
larmes par ce visage anonyme 
d’une infirmière, jeune et 
souriante il y a encore quelques 
mois, et aujourd’hui au visage 
tellement blessé par ces mois de 
combat inégal dans son hôpital… 

 
Oui ! Tous, croyants ou pas, nous 
avons besoin de retrouver un peu 
d’ESPERANCE… Le Pape François 
disait hier : « L’espérance est la 
vertu d’un cœur qui ne se 
renferme pas dans l’obscurité, qui 
ne s’arrête pas au passé, qui ne 
vivote pas dans le présent, mais 
qui sait voir le lendemain. » 

Alors, oui, n’hésitons pas, parti-
culièrement cette année, à 
décorer nos maisons, nos rues, 
nos églises : que chaque guirlande 
accrochée au mur, que chaque 
boule de Noël attachée au sapin, 
que chaque santon de la crèche 
puisse apporter un peu d’un 
printemps d’ESPERANCE à celui 
qui passera…  

 
Noël ne sera pas comme d’habi-
tude, Noël devra se vivre dans un 
confinement nécessaire, mais 
Noël n’aura pas été vain si, même 
tout petit comme un sms envoyé à 
un parent, un appel téléphonique 
à une personne seule ou un 
« Joyeux Noël » au passant, il 
vient semer dans le cœur de tous 
ce qui manque le plus 
aujourd’hui : l’ESPEREANCE ! 

 
A tous… bonne entrée en Avent… 

bonne entrée en ESPERANCE… 
Courage… 

 
Chanoine Patrick Willocq 

 



 Les budgets 2021 de nos Fabriques d’église 
Lors d’un tout récent contact avec 
M. Nicolas Dumont, Echevin 
délégué aux Cultes, j’ai appris 
avec joie que les budgets 2021 des 
Fabriques d’église de l’Entité de 
Leuze avaient été acceptés par le 
récent Conseil communal. 

* 
Essayons de comprendre ce que 
cela signifie… 
* La « Fabrique d’église » est un 
groupe de 7 personnes (ou 9 si le 
clocher compte plus de 5000 
habitants) : 2 membres de droit 
(le Curé et le Bourgmestre ou 
l’Echevin délégué aux Cultes). Elle 
est chargée de gérer le « temporel 
du culte » dans un clocher, c’est-
à-dire le côté matériel et financier 
concernant le bâtiment église y 
compris ce qui est nécessaire au 
Culte, et le presbytère éventuel. 
Chaque année, une Fabrique doit 
déposer un budget prévisionnel 
(fin août de l’année précédente) 
et un compte (début avril de 
l’année suivante), avec toutes les 
pièces justificatives. 
* Le budget d’une Fabrique 
d’église comporte deux 
rubriques : 
1) LE BUDGET DIT « ORDINAIRE » qui 
est destiné à couvrir les 
« dépenses ordinaires » grâce aux 

« recettes ordinaires » complétées 
par le « supplément de la 
Commune ». 

+ Les « Recettes ordi-
naires » se composent de 
peu de choses : quelques 
revenus de fondations, de 
fermages, de loyers, de 
rentes… quelques intérêts 
de placements… quelques 
collectes lors des célébra-
tions… la quote-part 
revenant à la Fabrique 
dans les montants perçus 
pour les mariages et les 
funérailles… Il est évident 
que, devant ce peu de 
recettes propres, les recet-
tes ordinaires ne peuvent 
jamais égaler les dépenses 
ordinaires (ci-dessous) ; 
c’est ici qu’intervient la 
Ville qui, selon la Loi, vient 
suppléer au manque grâce 
à ce qu’on appelle le 
« supplément communal ». 
+ Les « Dépenses ordi-
naires » se composent 
d’un premier poste repre-
nant les achats nécessaires 
au bon fonctionnement du 
Culte : pain d’autel, vin, 
cierges, ornements, maté-
riel de sonorisation, linges, 



livres, feuilles des lectures, 
combustible de chauffage, 
eau, électricité…  
On compte également 
dans ces dépenses ordi-
naires tout ce qui concerne 
l’entretien : entretien des 
ornements et autres lin-
ges, des sols, des boiseries, 
de la sonorisation, du bâti-
ment (petites réparations), 
des cloches, de l’orgue, des 
appareils de chauffage, 
des extincteurs…  
Un autre poste important 
est celui du traitement du 
personnel rémunéré : 
sacristain, organiste et 
nettoyeuse.  
Enfin, toute une série de 
dépenses administratives 
inévitables : frais de secré-
tariat, contributions, char-
ges sociales, précompte 
professionnel, avantages 
sociaux, assurances res-
ponsabilité civile, assu-
rance loi, assurance RC 
objective, assurance incen-
dies, médecine du travail, 
Sabam, Wateringues, 
Reprobel, maintenance 
informatique, … 

Je précise que ces dépenses ne 
concernent que les bâtiments 

(églises et presbytères qui sont 
propriétés communales) et 
l’exercice du Culte ; en aucune 
façon, la Fabrique d’église (et 
donc les budgets qui lui sont 
alloués) ne s’occupe du reste de la 
pastorale ; tout ce qui concerne la 
catéchèse des enfants (premières 
communions et confirmations) et 
des adultes (catéchèse générale, 
préparation aux baptêmes, aux 
mariages, Chronique des 
Clochers,…), la pastorale des 
malades et des maisons de soins, 
le secrétariat paroissial, les 
baptêmes, les activités diverses 
proposées… doit être pris en 
charge par la paroisse ; pour cela, 
celle-ci ne dispose que d’une 
partie des collectes des messes, 
d’une quote-part dans les 
mariages et funérailles et d’éven-
tuels dons. 
2) LE BUDGET DIT « EXTRAORDINAIRE » 
est destiné, lui, à couvrir les 
« dépenses extraordinaires ». 

+ Les « Recettes extraor-
dinaires » se composent 
quasi uniquement des 
« Subsides extraordinaires 
de la Commune » (voir ci-
dessous).  
+ Les « Dépenses extra-
ordinaires » concernent 
essentiellement les gros 



travaux effectués dans nos 
églises : remplacement de 
l’installation de chauffage, 
grosses réparations au 
bâtiment…  
A la demande du Collège 
communal, ces dépenses 
extraordinaires ne sont 
plus introduites dans le 
budget fabricien, mais 
directement dans le 
budget communal via un 
dossier déposé par la 
Fabrique auprès de la Ville. 

* Pour cette année 2021… 
1) LE SUPPLÉMENT COMMUNAL 

(SUBSIDES ORDINAIRES) ACCORDÉ PAR LA 

VILLE DE LEUZE se répartit de la 
façon suivante : 
Blicquy   10.486,83 € 
Chapelle à Oie    4.904,18 € 
Chapelle à Wattines     4.132,47€ 
Grandmetz   13.606,10 € 
Leuze    45.887,08 € 
Pipaix    11.694,22 € 
Thieulain   10.594,20 € 
Tourpes   11.881,42 € 
Vieux-Leuze     2.910,30 € 
Willaupuis     6.364,50 € 
Soit un total de         122.461,30 € 
Notons une diminution 
significative de ces budgets par 
rapport au compte 2019 
(141.006,33 €) et par rapport au 
budget 2020 (211.822,37 €), 

diminution qui résulte d’un réel 
travail d’analyse des besoins et 
des moyens disponibles (notam-
ment dans le cadre du GEFELeuze 
(voir plus loin)). 
Les budgets ci-dessus, qui ont été 
calculés et demandés par les 10 
fabriques de l’Entité, ont été 
acceptés. 
A ce supplément communal qui 
sera versé à chacune des 10 fabri-
ques de l’Entité en 2021, il faut 
ajouter 

* 6.000 € prévus au 
budget communal pour 
des interventions directe-
ment réalisées sur les 
églises (fournitures et 
prestations de tiers) 
* 164.473,26 € en rem-
boursements d’emprunts 
pour des travaux réalisés 
dans le passé dans nos 
églises et pour des travaux 
qui sont au programme de 
l’année 2020-2021 (voir ci-
dessous point 2 les travaux 
prévus au budget extraor-
dinaire de la Ville). 

2) LA VILLE A AINSI PRÉVU AU BUDGET 

COMMUNAL DES SUBSIDES EXTRA-
ORDINAIRES  : 

+ 60.000 € seront consa-
crés aux études (hono-
raires) nécessaires en vue 



du diagnostic et des 
réparations aux églises de 
Grandmetz et Chapelle-à-
Wattines. 
+ 300.000 € seront consa-
crés aux travaux de toiture 
de l’église de Chapelle-à-
Oie, travaux qui n’ont pu 
être réalisés en 2020 à 
cause de la crise sanitaire 

SOIT un total de 360.000 €. 
* Le montant total validé lors du 
Conseil communal dernier s’élève 
donc à  
+ Pour des interventions directes 
sur les bâtiments       6.000 € 
+ Supplément communal accordé 
aux 10 clochers     122.461,30 € 
+ Remboursements de crédits 
passés et à venir   164.473,26 € 
Soit un total de     292.934,56 € 

* 
A côté des chiffres, des -
réalisations concrètes… 
Voici quelques exemples des gros 
travaux réalisés ou qui auraient 
dû l’être si la crise sanitaire 
n’avait pas frappé (ces travaux 
sont dès lors déplacés en 2021 ; 
j’en ai reçu confirmation de M. 
l’Echevin N. Dumont) :  

- nous venons de changer 
l’installation de chauffage 
de l’église de Grand-
metz (moitié financée par 

la Ville, moitié par la 
Paroisse) ; 
- la toiture de l’église de 
Chapelle-à-Oie devrait être 
refaite en 2021 ; 
- des études sérieuses sont 
en cours à Grandmetz et 
Chapelle-à-Wattines pour 
comprendre ce qui se 
passe et envisager les 
travaux nécessaires ;  
- nous attendons la clôture 
du dossier administratif à 
propos de la restauration 
de l’église de Leuze, dos-
sier actuellement à la 
Région Wallonne… 

A ces gros travaux, j’ajoute les 
nombreux « petits » travaux et 
services réalisés par les Ouvriers 
communaux :  

- ils ont réparé une part de 
l’éclairage de la collégiale 
de Leuze (même si depuis 
des spots sont à nouveau 
défectueux, un gros travail 
avait été réalisé) ; 
- ils ont réparé des vitres 
cassées à la cure ; 
- ils ont remplacé une 
gouttière à Chapelle-à-Oie 
et Pipaix ; 
- ils ont réalisé la tranchée 
pour amener le gaz à 



l’église et repeint la chauf-
ferie à Grandmetz ; 
- ils entretiennent les bacs 
à fleurs à l’entrée de nos 
églises et les pelouses qui 
les entourent ; 
- ils viennent de remettre 
en route la chaufferie de 
Leuze,  

et je pourrais ainsi continuer cette 
énumération ! 

* 
Merci !...  
Il est donc évident à lire ces 
diverses énumérations, en chiffres 
ou en faits, que la Ville de Leuze 
répond positivement à ce que la 
Loi lui demande en ce qui 
concerne les presbytères, les 
églises et l’exercice du Culte dans 
chacune d’entre elles. J’entends 
parfois dire : « la Ville ne s’occupe 
pas de nos églises », « ça ne les 
intéresse pas », « on demande et 
on n’a rien »… A lire le rapport ci-
dessus, tout le monde compren-
dra que ces rumeurs sont injus-
tes ! Bien sûr ! tout n’est plus 
possible : il faut établir des 
priorités et la Ville de Leuze ne 
peut pas répondre immédia-
tement à toutes nos demandes ; 
nous ne sommes pas seuls et la 
Ville doit aussi veiller à bien 
d’autres lieux et associations. 

C’est le rôle du GEFELeuze (Grou-
pement des Fabriques d’église de 
l’Entité de Leuze – voir plus loin) 
que de continuer à travailler pour 
que ces priorités puissent être 
discernées et ainsi faciliter le 
travail des Elus dans les choix à 
opérer. De plus, la situation de 
crise dans laquelle se trouvent nos 
pays, renforcée encore par la crise 
sanitaire et ses conséquences 
économiques que nous allons 
ressentir sans doute durant 
plusieurs années, nous oblige 
tous, y compris les Eglises, à être 
raisonnables. 
Je souhaite donc remercier ici tous 
les acteurs de cette bonne gestion 
de nos églises. Je souhaite 
remercier en votre nom à tous M. 
le Bourgmestre, Mmes et MM les 
Echevins et Conseillers com-
munaux pour le vote favorable à 
ces budgets 2021.  
Je souhaite remercier en 
particulier M. le Bourgmestre L. 
Rawart pour son explication du 
fonctionnement du Budget com-
munal, qui m’a ouvert les yeux sur 
des éléments importants que 
j’ignorais, et ses conseils. 
Je remercie en particulier M. 
l’Echevin Paul Olivier, Echevin des 
travaux ordinaires, qui répond 
toujours favorablement à nos 



demandes concernant les travaux 
d’entretien. A ce « merci » à M. 
l’Echevin Olivier, je souhaite 
associer les Ouvriers communaux 
pour leur savoir-faire mis au 
service de nos églises, et toujours 
avec le sourire. Il m’est toujours 
agréable de faire un « brin de 
causette » avec eux quand ils 
travaillent dans nos églises…  
« Last but not least », je remercie 
très chaleureusement M. l’Echevin 
Nicolas Dumont, Echevin délégué 
aux Cultes, pour le suivi extrême-
ment vigilant des demandes de 
« petits travaux » que je lui fais et 
qu’il transmet à son collègue, M. 
P. Olivier ; je le remercie pour son 
écoute attentive des fabriciens et 
des dossiers qu’ils lui proposent, 
pour ses conseils devant tel ou tel 
dossier à traiter, pour son aide 
dans la réalisation raisonnable et 
raisonnée des budgets fabriciens 
en fonction de ce qui apparaît 
vraiment indispensable, et ce en 
concertation avec M. le 
Bourgmestre également Echevin 
des finances. A ce « merci » à M. 
l’Echevin Dumont, j’associe les 

divers services administratifs qu’il 
sollicite dans le cadre des dossiers 
relatifs à nos églises et 
presbytères. 
Je remercie bien entendu les 
Fabriciens de chaque clocher pour 
la gestion de ces biens com-
munaux qui leur sont confiés 
(églises, presbytères, budgets) 
dans le but de l’annonce de 
l’Evangile et la célébration des 
Sacrements pour tous les habi-
tants qui le souhaitent dans 
l’Entité de Leuze. 

* 
Les temps sont difficiles et sans 
doute pour longtemps… Certes, 
tout n’est plus possible (est-ce que 
cela l’a été un jour d’ailleurs ?), 
mais saisissons le positif des 
« petites choses du quotidien » et 
faisons-le fructifier tous et 
toutes… 
Merci beaucoup au nom de tous 
ceux qui, à un moment où à un 
autre de la vie, souhaitent entrer 
dans l’une des églises de notre 
Entité de Leuze… 

Chanoine Patrick Willocq 
 

  



 

Le GEFELeuze a un nouvel animateur responsable ! 
 

Quand je suis arrivé comme doyen de Leuze (septembre 2018), j’ai eu 
la chance de rencontrer M. Sergio Tesolin qui m’expliqua l’existence et 
le fonctionnement du Groupement des Fabriques d’église de l’Entité de 
Leuze (en abrégé : GEFELeuze).  
Pour mémoire, un « GEFE…+nom de l’entité » est un service qui 
regroupe les fabriques d’église d’une même commune, sous la 
présidence du curé-doyen et comprenant souvent un animateur 
responsable qui assiste le curé dans le fonctionnement des rencontres 
du groupement et la gestion des dossiers. Puisqu’il réunit les fabriques 
d’église, le groupement comprend également le Bourgmestre et/ou 
l’Echevin délégué aux Cultes.  
Le travail du groupement est multiple : établir des priorités dans les 
dossiers à traiter, analyser dans une vision globale l’ensemble des 
budgets et comptes des Fabriques, étudier les différents postes et 
vérifier si tout est géré de la meilleure façon, notamment en veillant 
aux économies nécessaires particulièrement dans les temps que nous 
connaissons… 
Quand, à mon arrivée à Leuze, j’ai rencontré M. Tesolin qui était 
l’animateur responsable du GEFELeuze depuis de plusieurs années, 
celui-ci m’a expliqué les réalisations du groupement, ses projets, mais 
aussi ses difficultés, ses lourdeurs… J’ai eu la chance de recevoir de la 
part de M. Tesolin, une analyse précise, objective et sans enjolivement 
inutile et surtout infructueux. Je l’en remercie encore très sincèrement. 
Malheureusement (mais je ne lui en veux pas …), M. Tesolin m’a 
aussi informé qu’il souhaitait se retirer de cette responsabilité 
d’animateur du GEFELeuze et m’a demandé de désigner un nouvel 
animateur. 
Quand un curé arrive dans une nouvelle paroisse, il ne connaît 
personne (en tout cas, sur le terrain des affaires paroissiales). J’ai donc 
souhaité prendre le temps de « découvrir les gens » avant de proposer 
la responsabilité d’animateur. Durant cette période transitoire, en 
accord avec M. Tesolin, j’ai assuré la présidence et l’animation du 
groupement, et, à ma demande, M. Tesolin a accepté d’en être le 



secrétaire. Encore merci à lui : tout récemment encore, il s’est démené 
pour qu’un dossier puisse avancer !. 
Deux ans passés, j’ai pu me rendre compte et je pense voir clair sur la 
situation. J’ai dès lors proposé à un membre des fabriques d’église de 
porter cette responsabilité de l’animation (celui qui anime, c’est celui 
qui apporte une « anima » en latin, une « âme ») du GEFELeuze. Après 
un temps légitime de réflexion, j’ai reçu sa réponse ce jeudi 26 
novembre. Je suis donc très heureux de vous annoncer que j’ai désigné 
M. Patrick Demeulenaere (trésorier de la Fabrique d’église de 
Grandmetz) à cette responsabilité : il devient donc, pour une durée 
renouvelable de deux ans et à partir de ce jour, le nouvel animateur 
responsable du GEFELeuze, dont l’organigramme du Bureau s’établit 
désormais ainsi : 
- Président : M. le Curé 
- Animateur responsable : M. Patrick Demeulenaere (trésorier de la 
Fabrique d’église de Grandmetz) 
- Secrétaire : M. Sergio Tesolin (président de la Fabrique d’église de 
Willaupuis) 
- Membres de droit : M. le Bourgmestre et M. l’Echevin Délégué aux 
Cultes 
- Membres associés : MM. les Responsables du SAGEP (service 
diocésain qui porte la responsabilité des Fabriques d’église) 
En votre nom à tous, je remercie très sincèrement M. Patrick 
Demeulenaere ; pour l’avoir vu se dépenser au service de la Fabrique 
d’église de Grandmetz, aussi bien dans des dossiers de papier et de 
chiffres qu’avec des outils et une brosse, je ne doute pas qu’il sera 
« the right person in the right place at the right moment » pour que 
nous puissions avancer, selon les directives de notre Evêque et avec le 
soutien des Autorités communales, dans une gestion de nos Fabriques 
de plus en plus concertées en groupement. 
Merci et Félicitations, Cher Patrick ! 

Chanoine Patrick Willocq 
 

 
 



Fabrique d’église St-Pierre, de Leuze - Appel à candidats 
Il y a quelques semaines, M. Luc Olivier, Président de la Fabrique 
d’église St-Pierre de Leuze, m’a interpellé sur le fait que la Fabrique 
d’église perdait plusieurs de ses membres, soit malheureusement 
emporté par la maladie, soit pour convenances personnelles, ce qui est 
tout-à-fait légitime après avoir servi l’Eglise durant un nombre 
d’années considérable. Qu’ils soient ici vivement remerciés au nom de 
tous les paroissiens, de leurs collègues fabriciens, de notre Evêque, de 
mes prédécesseurs curés de Leuze et de moi-même. 
Le Conseil de Fabrique, dont la composition et le fonctionnement sont 
définis par la Loi de notre Pays, doit donc se compléter. Le processus 
d’entrée est défini par la Loi ; il se base sur une procédure stricte. 
J’avais dit à M. Olivier que je lancerais cette procédure comme je l’ai 
fait pour les Fabriques de Tourpes et de Chapelle-à-Oie. Malheureu-
sement, les soucis liés à la crise sanitaire m’ont fait perdre de vue ce 
dossier. Désolé… Avec la nouvelle Année liturgique, je me dis que c’est 
le moment de rattraper ce temps et de lancer la procédure. 
Pour être élu dans un conseil de Fabrique d’église, il faut être 
catholique, domicilié de préférence dans la paroisse ou au moins s’y 
montrer actif, avoir 18 ans, et être intéressé par l’objet du travail 
d’une Fabrique d’église : gérer un ou des bâtiments et leurs budgets, 
se tenir informé des législations, avoir un esprit d’Eglise et travailler en 
lien avec le Diocèse et les décisions de l’Evêque, en lien avec le Curé… 
Un appel à candidature est donc officiellement lancé pour le 
remplacement des membres sortants de la Fabrique d’église de Leuze. 
Les candidatures écrites sont à envoyer à M. le Curé P. Willocq (Tour 
St-Pierre 15 – 7900 Leuze-en-Hainaut – patrickwillocq@skynet.be) 
pour le 01 février. M. le Curé peut bien sûr être contacté pour toute 
question relative au rôle d’un fabricien. Ensuite, le Conseil de Fabrique 
se réunira pour procéder au vote parmi les candidats qui se seront 
manifestés ; les nouveaux membres seront alors informés et entreront 
immédiatement dans le Conseil de la Fabrique St-Pierre, de Leuze. 
Merci déjà à ceux qui accepteront de répondre à cet appel à un beau 
service de la communauté chrétienne de Leuze. 

Chanoine Patrick Willocq 

mailto:patrickwillocq@skynet.be


Dans les semaines qui suivent… 
 

 

 

 

 

 

A partir du 02 novembre 
Crise sanitaire – Confinement jusqu’au 13 décembre inclus 

Des mesures sanitaires plus strictes indispensables ont été prises avec 
beaucoup de discernement par les Autorités de notre Pays. Devant la 
situation de crise que nous connaissons, devant le véritable appel à 
l’aide lancé par tous les acteurs des soins de santé dans notre Pays, 
nous ne pouvons que reconnaître le bien-fondé de ces mesures 
exceptionnelles et veiller chacun, chacune à les respecter. 
Veillons les uns sur les autres… 

 

Durant cette période, les églises peuvent rester ouvertes mais aucun 
service religieux public ne peut y être célébré. Maximum quatre 
personnes, moyennant port du masque et respect des distances, 
peuvent se trouver dans l’église. Je demande donc à toutes les 
Fabriques d’église de l’entité de Leuze de veiller à ce que les églises 
de l’entité soient ouvertes de 9h à 17h chaque jour ; il serait plus 
agréable d’y diffuser un fond sonore adéquat. Les fidèles pourront 
ainsi passer dans nos églises, prier, y brûler un cierge… C’est un 
service minimum que nous pouvons leur offrir. 
 
 



Prions pendant l’Avent 
 

 
 

Vous cherchez comment vivre ce temps d'Avent 
en confinement ? Pour aider les chrétiens de chez nous 
à vivre cette période qui nous emmène vers Noël, 
les services du diocèse partagent avec vous leurs idées et 
propositions, pour prier seul ou en famille. 
Pour chaque dimanche, nous vous communiquerons quel-
ques suggestions concrètes, émanant de nos services ou 
de la CIPL (commission interdiocésaine de liturgie).  
N'hésitez pas à les transmettre autour de vous, pour  
un Avent de communion les uns avec les autres, riche 
de sens et rempli d'espérance. 
 

Premier dimanche de l'Avent 
 

1er dimanche de l'Avent 2020 - Célébration adultes seuls 
 

La célébration pour la famille se trouve un peu plus loin dans la 
Chronique (notre rubrique « Familles »). 

https://www.diocese-tournai.be/component/phocadownload/category/1-documents.html?download=837:C%C3%A9l%C3%A9brer%20l%27Avent%20en%20confinement


 
 

Adoration eucharistique 
 

 
Suite à l’invitation de notre Evêque, je présenterai le Saint-Sacrement 
sur le Maître-Autel de la collégiale de Leuze le dimanche de 8h30 à 
12h00 (heures habituelles des Eucharisties) et de 15h00 à 17h30. Les 
lectures dominicales seront disponibles pour nourrir notre prière 
d’adoration avec la Parole de Dieu. 
Rappel : 4 personnes peuvent se trouver en même temps dans l’église, 
chacune portant le masque et en gardant les distances de sécurité. Si plus de 
4 personnes se présentent, veillons à ne pas monopoliser une place mais à 
libérer celle-ci si besoin. 
 

CHAPELET 
 
 
 

Suite à l’invitation de notre Evêque, le chapelet peut être prié dans 
chaque église de l’Entité ; celles-ci sont ouvertes de 9h à 17h, je le 
rappelle.  
Rappel : 4 personnes peuvent se trouver en même temps dans l’aglise, 
chacune portant le masque et en gardant les distances de sécurité. Si plus de 
4 personnes se présentent au chapelet, veillons à ne pas monopoliser une 
place mais à libérer celle-ci si besoin ; de même, si 4 personnes sont déjà dans 
une église, je peux m’y rendre à un autre moment, ou je peux me rendre dans 
une autre église de l’Entité. 



Le Temps de l’Avent,  
un temps pour la solidarité aussi… 

 
 

Un incendie à Ammeloe : 
 pas de sécurité sans solidarité 

Éditorial pour la Gazette d’Avent 2020 de Monseigneur Delville 
 

Un jour, j’étais en vacances à Ammeloe, un village de Westphalie. Et 
voilà qu’au milieu de la nuit, retentit une sirène au bruit strident, 
assourdissant et lugubre, comme on entend en temps de guerre au 



moment d’une menace grave. Le hurlement de la sirène était insistant 
et a duré longtemps. Il a perturbé toute ma nuit et toute la journée 
suivante ! Le lendemain, je me suis informé pour savoir ce qui s’était 
passé. On m’a répondu qu’un grave incendie avait éclaté dans une 
ferme des environs et que les sirènes appelaient à la rescousse tous les 
pompiers volontaires de la région. Grâce à l’appel qui a réveillé toute la 
population, l’incendie a pu être maitrisé ! Quoique secoué par ma nuit 
agitée, je suis resté en admiration devant la solidarité de la population 
de ces villages, prête à secourir rapidement une famille en danger. 
« Pas de sécurité sans solidarité » : en effet, pour retrouver la sécurité 
face à la menace du feu, il fallait se serrer les coudes dans la solidarité, 
il fallait que tous se sentent concernés, pour encourager les bénévoles, 
pour les assister, pour les motiver, et les remercier. Face au feu, on 
s’unit et on affronte.  
Notre monde est un grand village ; où sont les incendies ? où sont les 
appels des sirènes ? où sont les pompiers qui s’engagent, pour créer la 
sécurité par la solidarité ? où est la population qui les soutient ? 
L’incendie d’Ammeloe nous aide à nous poser les bonnes questions. 
Où sont les incendies dans notre société ? De nombreuses personnes 
sont menacées dans leur sécurité par des incendies de toutes sortes, y 
compris dans notre pays : la maladie, la pauvreté, la faim, l’exil, la 
haine ethnique, le chômage, la violence, la prison. Les petits dans notre 
société souffrent particulièrement de la crise sanitaire. Ceux qui 
avaient un petit boulot l’ont perdu ; ceux qui avaient une petite 
entreprise risquent la faillite ; ceux qui comptent sur des organisations 
de solidarité sont mis en difficulté. Notre campagne d’avent nous 
permet d’ouvrir les yeux sur les feux qui menacent nos concitoyens, 
dans leur vie et leur sécurité. Elle nous pousse aussi à rechercher les 
causes des incendies de nos sociétés. 
Où sont les sirènes qui nous réveillent de notre sommeil ? « Ô toi qui 
dors, réveille-toi ! », nous dit le chant d’avent. Les cris qui nous 
réveillent viennent des veilleurs, des prophètes, des visionnaires, des 
pionniers, des experts, ou des victimes elles-mêmes. Le pape François 
est un veilleur de première classe : son premier voyage fut celui de 
Lampedusa, cette petite île italienne où débarquent dans le 



dénuement des réfugiés africains. L’action Vivre ensemble, avec tous 
ses collaborateurs, est pour nous un veilleur qui nous ouvre les 
oreilles ! 
Où sont les pompiers, volontaires ou professionnels, qui apportent le 
secours aux victimes ou le remède à la situation pour créer la 
sécurité ? Ici, je pense à toutes les associations d’entraide et de 
solidarité qui proposent des actions concrètes pour aider nos 
concitoyens en difficulté. Ce sont elles qui inventent, avec une majorité 
de bénévoles, des pistes de solutions aux problèmes posés et qui 
créent ainsi un réseau de solidarité dans notre société. Notre 
générosité les aidera - et contribuera à faire grandir la sécurité de tous 
grâce à l’aide de tous. 
Où est notre merci ? Dans le brouhaha de notre vie sociale, les services 
à la société semblent aller de soi. S’ils sont défaillants, ils sont critiqués. 
S’ils sont performants, on oublie souvent de les remercier. Comme le 
pompier rentré de son travail sera félicité par ses proches ou par ceux 
qui ont été sauvés, ainsi devons-nous en ce temps d’avent remercier 
ceux qui s’engagent au service des autres. Notre remerciement sera le 
signe de notre soutien et de notre solidarité. On l’a vu quand on a 
applaudi le personnel soignant tous les jours à 20h, pendant le 
confinement.  
Comment sortir de tous nos incendies sans une nouvelle solidarité ? 
Ou sans de nouvelles initiatives et de nouveaux soutiens ? Merci à ceux 
qui actionnent les sirènes, merci à ceux qui découvrent les incendies, 
merci à ceux qui s’engagent à les éteindre, merci à ceux qui 
soutiennent les autres par solidarité ! « Restez donc éveillés », nous dit 
Jésus dans l’évangile du 1er dimanche d’Avent (Mc 13, 33).  
 
À l’approche de Noël, restons éveillés pour découvrir Jésus dans sa 
petitesse et sa discrétion. Dans sa pauvreté, il s’est fait proche des 
pauvres de ce monde. Il éveille ainsi en nous la solidarité ! 
 

Jean-Pierre Delville, évêque de Liège 
 
 



 

Le plus grand changement, ce n’est pas le masque 
mais la pauvreté qui augmente. Pas de sécurité sans solidarité. 

 
En précipitant les ménages précaires dans la pauvreté et en détériorant 
encore davantage les conditions de vie des personnes les plus fragiles, la 
pandémie de Covid-19 aura exacerbé les nombreuses inégalités à l’œuvre 
dans nos sociétés. Le temps de l’Avent fait entendre l’appel à préparer le 
chemin du Seigneur. Il est le temps privilégié pour prier, dénoncer et agir 
pour une société plus solidaire en Wallonie et à Bruxelles. Un temps de 
l’Avent que nous vivons cette année masqués et durant lequel Action Vivre 
Ensemble appelle à une solidarité plus importante que d‘ordinaire pour 
endiguer la pandémie de la pauvreté.  
La crise sanitaire a aggravé les injustices que subissent les personnes déjà 
vulnérables et précarisées. Elle aura aussi précipité les personnes fragiles, 
mais se tenant jusqu’ici au-dessus du seuil de pauvreté, dans l’insécurité. En 
juillet, on estimait que près de 200 000 nouvelles personnes seraient venues 
grossir les rangs des bénéficiaires de l’aide alimentaire. Avant la crise, 450 
000 personnes y avaient déjà recours. Cette crise nous aura rappelé aussi à 
tous le rôle protecteur essentiel que joue notre système de sécurité sociale, 
qui consiste à offrir une sécurité d’existence à chacun, chacune selon un vaste 
système de solidarité organisé entre les citoyens par l’État belge, les 
Communautés et Régions.  
Un système de protection sociale efficace qu’Action Vivre Ensemble appelle à 
renforcer et qui pourrait grandement contribuer à résorber les inégalités qui 
fracturent nos sociétés, à rendre notre collectivité plus fraternelle et à 
assurer, véritablement, la sécurité de chacun et chacune face aux crises, et 
aux nombreux aléas de nos vies.  
Il est clair aussi, désormais, que cette pandémie se greffe sur une série de 
failles qui n’ont fait que s’élargir au cours des dernières décennies et qui 
menacent aujourd’hui notre sécurité à tous. Qu’il s’agisse d’économie, de lien 
social, de droits humains ou encore d’écologie, partout, la question de 
l’avenir se pose. Et pour le préparer, l’Évangile nous invite à prendre garde, à 
rester éveillés et à nous appliquer au travail que le Seigneur a fixé à chacun 
de nous (Mc 13, 33-34).  
Notre sécurité collective passe, entre autres, par une protection sociale 
consolidée, par une répartition plus équitable des richesses, par le respect 
des droits fondamentaux, par un environnement sain, par des perspectives 



d’avenir porteuses d’espoir, par des institutions démocratiques et 
participatives, ou encore par des liens sociaux de qualité.  
Nous avons pu constater ces derniers mois combien notre sécurité dépendait 
des autres. Mais ces liens vont bien au-delà : nous sommes 
fondamentalement reliés les uns aux autres et, ensemble, reliés à notre terre. 
Construire une société de justice sociale et écologique ne pourra se faire sans 
collectif, sans partage et sans entraide.  
C’est pourquoi, en s’engageant avec les personnes laissées pour compte, les 
associations soutenues par Action Vivre Ensemble œuvrent pour l’avenir de 
tous.  
Dans sa pauvreté, Jésus s’est fait proche des pauvres de ce monde. L’Avent 
est le temps où l’on se prépare à célébrer sa naissance, le temps où nous 
redécouvrons ce que sa venue change dans nos vies pour mieux lui faire une 
place. Mettons-nous en route ensemble et aux côtés des acteurs associatifs, 
des personnes démunies, sur le chemin de la solidarité.  
 

Soutenir 
La collecte du troisième dimanche d’Avent (12 et 13 décembre) est dédiée à 
Action Vivre Ensemble. Toutes les associations soutenues pendant l’Avent 
sont des lieux où chaque personne pauvre retrouve des conditions de vie 
digne.  
Un virement : BE91 7327 7777 7676 (communication : 6590) 
Attestation fiscale envoyée pour tout don de 40 € et plus. Réduction fiscale 
exceptionnelle de 60% accordée par le gouvernement cette année.  
Merci pour votre solidarité. 

Pour aller plus loin 
 www.vivre-ensemble.be 

 
  

 

http://www.vivre-ensemble.be/


Prier et Vivre la Messe depuis chez soi… 
 
Le site de notre Diocèse a ouvert une page spéciale « A nouveau 
confinés mais toujours ensemble » que je vous invite à visiter ICI… 
Vous y trouverez notamment des prières comme celle-ci… 
  

Prière à Notre-Dame des Malades 
 

Je te salue Marie, 
Mère de tous nos désirs d'être 
heureux. 
Tu es la terre qui dit oui à la vie, 
Tu es l'humanité qui consent à Dieu, 
Tu es la foi qui accueille 
l'imprévisible. 
Je te salue Marie, 
Mère de toutes nos recherches de 
Dieu. 
Du Temple où tu le perds, au 
Golgotha où il est crucifié, 

Sa route te semble folle. 
Tu es la mère des obscurités de la foi. 
Tu creuses et médites nos « pourquoi ? » 
Tu fais confiance en l'avenir de ton Seigneur. 
Je te salue Marie, 
Mère de toutes nos souffrances, 
Femme debout au pied de la croix de l'homme. 
Tu es la mère de tous ceux qui pleurent l'innocence massacrée et le 
prisonnier torturé. 
Je te salue Marie, 
Mère de toutes les espérances. 
Tu es l'annonce de l'humanité transfigurée, 
La réussite de la création que Dieu a faite pour son éternité.         
Dire une dizaine de chapelets et le "Souvenez-vous" en pensant à toutes 
les victimes de la pandémie. 

https://www.diocese-tournai.be/component/content/article/596-vie-de-l-eglise/covid-19/4406-a-nouveau-confines-mais-toujours-ensemble.html


Vous y trouverez aussi les différentes possibilités pour suivre la 
Messe à la maison, comme par exemple (mais il y en a bien d’autres) : 

 
A la télévision 
Plusieurs chaînes télévisées vous proposent de suivre la messe en 
direct ou en replay sur la télévision ou sur leur site internet. 
KTO TV 
Le samedi à 18h, les Vêpres et la messe sont retransmis par KTO, en 
direct de l'église Saint-Gervais-Saint-Protais (Paris, IVe), avec les 
Fraternités Monastiques de Jérusalem. 
Elle retransmet chaque dimanche la messe en direct depuis l'église 
Saint-Germain l'Auxerrois, à Paris, à 18h30. 
Plusieurs offices sont également retransmis en direct. 
En savoir plus : https://www.ktotv.com/emissions  
RTBF 
Les messes télévisées sont diffusées tous 15 jours de 11h à 11h45 sur 
La Une. 
Plus d'informations : https://www.rtbf.be/auvio/emissions/detail_messes-et-cultes?id=145  

Prochaines célébrations :  https://www.rtbf.be/auvio/emissions/detail_messe?id=6030 

 
 
A la radio 
Messe en direct sur la RTBF, avec possibilité de réécouter 
sur https://www.cathobel.be/messes/messes-radio-reecouter/ 

 
Sur internet 
Prions en Eglise vous propose de vivre la messe du jour en direct dès 
7h30 sur Facebook et toute la journée sur 
le site https://www.prionseneglise.fr/messe-en-video  
KTOTV : suivre les célébrations et les différentes émissions sur leur 
chaîne Youtube : https://www.youtube.com/user/KTOTV/videos 
TVLourdes : suivre en direct toutes les célébrations mais aussi les 
prières et les chapelets depuis leur site internet 
 
Et encore bien d’autres choses sur cette page ICI à visiter… 

https://www.ktotv.com/emissions
https://www.rtbf.be/auvio/emissions/detail_messes-et-cultes?id=145
https://www.rtbf.be/auvio/emissions/detail_messe?id=6030
https://www.rtbf.be/auvio/emissions/detail_messe?id=6030
https://www.cathobel.be/messes/messes-radio-reecouter/
https://www.prionseneglise.fr/messe-en-video
https://www.youtube.com/user/KTOTV/videos
https://www.lourdes-france.org/tv-lourdes/
https://www.diocese-tournai.be/component/content/article/596-vie-de-l-eglise/covid-19/4406-a-nouveau-confines-mais-toujours-ensemble.html


Intentions de prière pour la semaine 
 

+ Viens, Seigneur, et donne ta grâce à ton Eglise, 
pour qu’elle soit, pour tous les hommes de ce 
temps, le signe vivant de la Bonne Nouvelle du 
Salut… 
+ Viens, Seigneur, et donne ton Esprit à tous ceux qui ont la 
responsabilité du gouvernement des peuples, afin qu’ils aient le désir 
de bâtir un monde plus juste et plus fraternel… 
+ Viens, Seigneur, et donne le secours de ton amour à tous ceux qui 
souffrent dans leur cœur ou dans leurs corps ; mets sur leur chemin 
des frères qui puissent leur apporter une parole d’espérance… 
+ Viens, Seigneur, et donne à tous les membres de nos communautés 
l’éclairage de ta Parole, afin que ce temps de l’Avent soit vraiment un 
temps d’ardente et joyeuse attente… 
 

Nous porterons dans notre prière… 

Funérailles 
- Monsieur Jean-Marie Degouys 
demeurait à Pipaix. La Liturgie des 
funérailles a été célébrée en 
l’église de Pipaix le 26 novembre 
2020. 
- Madame Léonce Delrivière 
demeurait à Blicquy. La Liturgie 
des funérailles a été célébrée en 
l’église de Blicquy le 26 novembre 
2020. 
 
 

 
 
 
 
- Monsieur Freddy Desterbecq 
demeurait à Leuze. La Liturgie des 
funérailles sera célébrée en 
l’église de Leuze le 03 décembre 
2020 à 11h00. 
Aux proches, nous redisons toute 
notre sympathie dans la foi et 
l’espérance de l’Evangile. 



Pour les familles… Pour les enfants… 

 

CATECHESE DES FAMILLES : ET POUR 2021 ?... 
PREMIÈRES COMMUNIONS 

PROFESSION DE FOI – CONFIRMATION - EUCHARISTIE 
 

Nous renvoyons à notre « Chronique » n° 109  
pour davantage de détails. Ici, petit résumé. 

 
L’inscription des enfants 
Malheureusement, nous ne pouvons pas prendre le risque d’une 
grande réunion comme l’année dernière où tous les parents étaient 
réunis pour une information complète, puis l’inscription de leur/s 
enfant/s. A partir du 1er octobre, des documents d’information et 
d’inscription seront déposés dans le fond de toutes les églises ; vous 
pourrez les emporter, les compléter et les déposer comme demandé. 
Ces mêmes documents seront aussi distribués, comme les autres 
années, via les écoles communales (une demande officielle va être 
faite auprès du Collège communal sous peu) et libres de l’entité. Les 
parents qui reçoivent cette « Chronique » le recevront aussi par mail. 
N’ayez pas peur de l’envoyer à des parents que vous connaissez… 
 
Les dates des célébrations 
Le calendrier des célébrations ci-dessous a été réalisé en supposant 
que nous restons dans les conditions sanitaires actuelles, donc une 
situation que l’on espère voir évoluer positivement, mais pour laquelle 
des mesures de prudence restent indispensables ; ainsi, comme en ces 
mois de septembre et octobre 2020, nous allons prévoir de 
nombreuses célébrations mais avec peu d’enfants par célébration : 5 
enfants maximum pour les célébrations des Premières Communions et 
10 enfants maximum pour les célébrations de Confirmation ; de même, 
nous demandons aux familles de limiter la participation à 10 
personnes par enfant. 



Voici dès lors le calendrier 2021 proposé pour les Premières 
Communions (5 enfants maximum par célébration) : 

Blicquy – samedi 10 avril – 18h30 COMPLET 
Pipaix – samedi 17 avril – 17h00 COMPLET 
Chapelle-à-Oie – samedi 17 avril – 18h30 

Willaupuis – samedi 24 avril – 17h00 
Grandmetz – samedi 24 avril – 18h30 

Tourpes – samedi 01 mai – 17h00 COMPLET 
Thieulain – samedi 01 mai – 18h30 COMPLET 
Leuze – dimanche 02 mai – 10h30 COMPLET 

Blicquy – samedi 08 mai – 18h30 
Leuze – jeudi 13 mai – 10h30 COMPLET 

Pipaix – samedi 15 mai – 17h00 COMPLET 
Chapelle-à-Oie – samedi 15 mai – 18h30 

Willaupuis – samedi 22 mai – 17h00 
Grandmetz – samedi 22 mai – 18h30 

Tourpes – samedi 29 mai – 17h00 
Thieulain – samedi 29 mai – 18h30 COMPLET 

 
Et le calendrier 2021 pour les Professions de Foi – Confirmations – 
Eucharisties (10 enfants maximum par célébration) : 

Leuze – dimanche 11 avril – 10h30 COMPLET 
Leuze – dimanche 18 avril – 10h30 
Leuze – dimanche 25 avril – 10h30 

Leuze – dimanche 16 mai – 10h30 COMPLET 
Leuze – dimanche 23 mai – 10h30 COMPLET 
Leuze – dimanche 30 mai – 10h30 COMPLET 

 
Sur le bulletin d’inscription, vous serez invités à cocher la date que 
vous aurez choisie. Mais vous pouvez dès maintenant voir ce qui est 
possible pour vous et vous organiser.  
Nous verrons au fur et à mesure du dépouillement des inscriptions s’il 
faut ajouter des célébrations en juin. 
 
A bientôt pour le calendrier des rencontres de catéchèse et 
l’explication du fonctionnement de celles-ci…   

Chanoine Patrick Willocq



 

Un chant à écouter 
 

RÊVE D’UN MONDE 
(Jean-Claude Gianadda) ICI 

 
REFRAIN 

Rêve d’un monde 
Monde plus beau à faire ensemble 

Rêve d’un monde 
Monde nouveau... 

 
1. AIMER LA VIE, aimer ensemble, 

DONNER SA VIE, donner ensemble, 
CHOISIR LA VIE, choisir ensemble, 

AIMER LA VIE TOUJOURS DONNER SA VIE 
POUR UN MONDE PLUS BEAU. 

 
2. PAYER DE SOI, payer ensemble, 

RISQUER DE SOI, risquer ensemble, 
CHERCHER EN SOI, chercher ensemble 

PAYER DE SOI TOUJOURS RISQUER DE SOI 
POUR UN MONDE PLUS BEAU. 

 
3. CHANGER NOS COEURS, changer ensemble, 

RESTER VEILLEUR, rester ensemble, 
MARCHER SANS PEUR, marcher ensemble, 

CHANGER NOS COEURS TOUJOURS RESTER VEILLEUR 
POUR UN MONDE PLUS BEAU. 

 
4. BÂTIR DEMAIN, bâtir ensemble 

OUVRIR LES MAINS, ouvrir ensemble, 
FLEURIR SOUDAIN, fleurir ensemble, 

BÂTIR DEMAIN TOUJOURS OUVRIR LES MAINS 
POUR UN MONDE PLUS BEAU. 

 

https://www.youtube.com/watch?v=1WUKpoS9R6Q


Avec ce dimanche, nous entrons 
dans une nouvelle année liturgique 

 

 
Photo : Diocèse d’Annecy 

 
L'année civile (calendrier) commence le 1er janvier et se termine le 31 
décembre. 
L'année scolaire commence à la fin du mois d'août et se termine 
début juillet. 
L'année liturgique commence le quatrième dimanche avant Noël 
(premier dimanche de l'Avent) et se termine avec la fête du Christ 
Roi. 
 
L'année liturgique est calquée sur la vie de Jésus : elle commence 
avec l'attente de Noël, puis Noël (naissance de Jésus), Epiphanie 

https://www.diocese-annecy.fr/spiritualite/celebrer-prier/lannee-liturgique


(mages qui reconnaissent en Jésus une grande lumière), Baptême, vie 
ordinaire (et extraordinaire de Jésus), Semaine Sainte, Pâques 
(Résurrection de Jésus), Ascension, Pentecôte (don de l'Esprit 
Saint),... 
 
Deux grandes fêtes dans l'année liturgique: Noël et Pâques. 
Chaque grande fête est précédée d'un temps d'attente. Pendant ce 
temps d'attente, on se prépare à accueillir, on se laisse transformer, 
on se tourne vers Dieu et vers nos frères... 
Le temps de Noël est précédé du temps de l'Avent. 
Le temps de Pâques est précédé du temps du Carême. 
 
La date de Noël étant fixe (25 décembre), elle ne tombe pas toujours 
un dimanche. Pour connaître le premier jour de l'année liturgique et 
donc le jour du premier dimanche de l'Avent, il suffit de remonter 
quatre dimanches avant le 25 décembre. 
 
Pour savoir quand commence le temps du Carême, il faut d'abord 
connaître la date de Pâques (Pâques correspond au premier 
dimanche qui suit la première pleine lune de Printemps. Ce n'est pas 
une date fixe). 
Une fois connu le jour de Pâques, on peut connaître la date du 
Mercredi des Cendres (début du Carême). 
 

Déroulement de l'année: 
Le temps de l'Avent  

avec ses quatre dimanches 

 
Le temps de Noël  

qui commence à Noël et qui se termine avec le baptême de Jésus 

 
Le temps ordinaire (1ère partie) 

 
Le temps du carême  

qui commence le mercredi des cendres et qui se termine la veille de Pâques 



 
Le temps de Pâques (ou temps pascal)  

qui commence avec la fête de Pâques et qui se termine à la Pentecôte 

 
Le temps ordinaire (2ème partie) 

qui se termine avec la fête du Christ roi (en novembre) 

 
Pour voir si tu as compris… 

Tu peux compléter le dessin suivant. 
N'oublie pas: Il y a deux grandes fêtes dans l'année Noël et Pâques, 
chacune précédée d'un temps de préparation et suivie d'un temps 

ordinaire! 
 

 



 

Le Temps de l’Avent  
dans lequel nous entrons ce dimanche  

nous invite à préparer nos cœurs pour vivre Noël… 

 



 

La couronne de l’Avent – Un regard d’historienne 
Les "couronnes de l'Avent", 
horizontales, portent quatre bougies 
qui symbolisent la croissance de la 
lumière. Elles sont distinctes des 
"couronnes de Noël", verticales, qui 
symbolisent l'hospitalité. Faites de 
feuillages, de paille ou de fruits secs, 
ces couronnes décorent les maisons 
dès le début de l'Avent, avant même 
l'arrivée du sapin. La couronne 

symbolise à la fois le cycle du temps divisé en quatre saisons et celui de 
l'espace divisé en quatre points cardinaux, cycles qui ne s'arrêtent 
jamais. L'utilisation de feuillages verts en cette période désolée 
reproduit l'usage déjà connu à Rome dans l'Antiquité de faire entrer la 
verdure dans les maisons pour se rassurer (cette coutume est à 
l'origine du sapin de Noël). Posées sur un meuble ou suspendues au 
plafond comme un lustre, les couronnes de l'Avent sont allumées 
progressivement lors des quatre dimanches qui précèdent Noël : la 
première, le premier dimanche ; les deux premières le deuxième, etc. 
Les couronnes de l'Avent furent adoptées d'abord en Allemagne 
orientale au XVIe siècle puis, plus tard, dans les milieux luthériens et 
catholiques de toute l'Allemagne. Elles semblent avoir été inspirées de 
la couronne de Sainte-Lucie, incarnation suédoise de la lumière fêtée le 
13 décembre, au moment du solstice d'hiver également. Les couronnes 
de Noël, suspendues aux portes, sont anglo-saxonnes et se sont 
alignées sur l'ancienne habitude protectrice de décorer l'entrée des 
maisons d'un bouquet de houx. En France, la couronne a fait 
timidement son apparition dans le premier tiers du XXe siècle. 
Longtemps associée aux rites funéraires, elle ne s'est répandue que 
dans la seconde moitié du XXe siècle.  

Nadine Cretin,  
Docteur en Histoire, spécialiste des relations entre le territoire  

et ses usages festifs, rituels et spirituels 
(sur https://liturgie.catholique.fr/accueil/sacramentaux/devotions-populaires/1289-noel-

couronne-avent/)  

https://liturgie.catholique.fr/accueil/sacramentaux/devotions-populaires/1289-noel-couronne-avent/
https://liturgie.catholique.fr/accueil/sacramentaux/devotions-populaires/1289-noel-couronne-avent/


La couronne d’Avent – Un regard de théologien liturgiste 
On sait ce qu’est la « couronne d’Avent » : un cercle recouvert de branchages 
et de fleurs, sur lequel on dispose quatre bougies aux quatre coins d’un carré 
imaginaire… A qui est quelque peu initié aux symbolismes religieux 
fondamentaux, la signification d’une telle couronne saute aux yeux. La 
circonférence, figure de plénitude, symbolise le monde du divin, l’aire céleste. 
Le carré, suggéré par les bougies à ses quatre coins, symbolise le monde créé, 
l’aire terrestre, l’homme… En régime symbolique chrétien, la rencontre de la 
circonférence et du carré, dans la couronne d’Avent, évoque l’Incarnation en 
notre humanité du Dieu fait homme. Les branchages sont prélevés sur des 
sapins… La garniture florale est composée de fleurs séchées. Quelques 
branches de gypsophile symbolisent la patience divine. Et les quatre bougies 
symbolisent la vigilante attente en même temps que la progression de 
l’impatience, de dimanche en dimanche… 

Dieudonné Dufrasne (Bénédictin de Clerlande), L’Avent – Le Temps du long Désir, Coll. 
Goûtez et voyez 2, Mame/Editions du Moustier, Paris, 1991, p.147-148 (extraits) 



Et si tu fabriquais toi-même la couronne d’Avent pour mettre 
dans le salon de la maison ou sur la porte de l’entrée ? 

 
Tu trouveras ICI quelques idées faciles… 

 
Voici mes trois préférées… 

 
Bon bricolage ! 

 

 
 
 

 
 

https://www.deco.fr/diapos-deco/73964-20-couronnes-de-noel-a-fabriquer


 
 

 
 

 



 
 

ICI une petite vidéo pour découvrir ce qu’est le 
Temps de l’Avent 

 
L’Evangile de ce dimanche 

 
Évangile selon saint Marc, chapitre 13, versets 33 à 37 

 
Jésus parlait à ses disciples de sa venue:  

« Prenez garde, veillez: car vous ne savez pas quand viendra le 
moment. Il en est comme d'un homme parti en voyage: en 

quittant sa maison, il a donné tout pouvoir à ses serviteurs, fixé à 
chacun son travail, et recommandé au portier de veiller.  

Veillez donc, car vous ne savez pas quand le maître de la maison 
reviendra, le soir ou à minuit, au chant du coq ou le matin.  

Il peut arriver à l'improviste et vous trouver endormis.  
Ce que je vous dis là, je le dis à tous: Veillez!». 

 
"Copyright AELF - Paris - 1980 - Tous droits réservés" 

 

https://www.theobule.org/video/l-edito-du-frere-benoit-pour-ceux-qui-accompagnent-les-enfants/414


Pour découvrir cet Evangile… 
 
Cette partie de l'évangile de Marc se lit le premier dimanche de 
l'Avent. 
Le temps de l'Avent est un temps de préparation à la venue de Jésus 
(fête de Noël).  
 

Avent signifie avènement (venue). 
 
Dans cette lecture nous sommes encouragés à VEILLER! Le mot 
« veillez » se trouve quatre fois dans le texte. 
 
Cherche des exemples dans notre vie qui peuvent nous aider à 
comprendre ce que veut dire « Veillez ! » : 
 

 
 
Exemple 1: Une maman veille son enfant la nuit parce qu'il est malade. 
Elle va faire attention, prêter l'oreille pour écouter s'il ne s'étouffe pas, 
s'il ne pleure pas,.... Elle va attendre une respiration plus calme, une 
baisse de la fièvre, une guérison,... Cette maman veille parce que son 
enfant compte beaucoup à ses yeux; il est important pour elle! Elle veut 
qu'il vive! 
 
 



 
Exemple 2 : Le marin veille la nuit sur son bateau. Il scrute la mer. Il fait 
attention aux écueils, aux autres navires qui voguent dans les environs, 
à la force du vent, à la houle,... Il se tient éveillé en attente de la lumière 
du jour, de la relève, d'une accalmie,... Ce marin veille parce que la vie 
de tous les membres d'équipage compte pour lui. 

 
Exemple 3 : Le jardinier veille sur son semis. Il arrose la terre, protège la 
petite pousse, la nourrit. Il sait que cette graine va grandir, s'épanouir, 
fructifier... 
 



Veiller, c'est faire attention, écouter, scruter, s'occuper de, nourrir, 
protéger, attendre... Nous veillons parce que nous aimons! La vie a du 
prix à nos yeux, elle est importante! Elle peut grandir vers plus de 
lumière, de paix, d'amour... Elle peut s'épanouir, fructifier. 
 

 
Veiller durant le temps de l'Avent: l'Avent est une marche vers Noël, 
fête de la naissance de Jésus, Fils de Dieu, Lumière pour les hommes. 
La vie de Jésus est importante pour nous parce qu'elle est Paix, Amour, 
Générosité, Pardon... C'est un modèle pour nous. 
 
En ce temps de l'Avent, nous veillons car la vie (notre vie, toute vie) est 
importante pour nous. Elle est appelée, nous le savons, à grandir vers 
La Lumière, la Paix, l'Amour,... Elle peut s'épanouir, fructifier 
abondamment! Il faut donc s'en occuper, la nourrir, la protéger. 
 
Sur ce chemin, Jésus est toujours présent. Il est toujours prêt à naître 
en notre coeur pour que notre vie devienne Lumière. Aujourd'hui, 
Jésus ressuscité peut toujours nous aider à épanouir notre vie, à la faire 
grandir, à la faire fructifier. 
En ce temps de l'Avent, veiller c'est peut-être ne jamais oublier que 
Dieu nous invite à toujours vivre en communion avec son Fils Jésus-
Christ. 



SEPT PROJETS POUR MA SEMAINE: 
 

Sur le dessin ci-dessous, sept coeurs. A l'intérieur de chacun, tu écris 

ton petit projet: un projet pour chaque jour de la semaine. (Etre plus 

joyeux, prier, jouer sans me disputer, partager, répondre "OUI" 

lorsqu'on me demande de l'aide,....) Si tu réalises ton projet, tu colories 

la fleur. A la fin de la semaine tu auras un beau bouquet, petit reflet de 

la beauté du Royaume de Dieu. 

 

 

http://www.idees-cate.com/files/images-max/veillez30.gif


Texte à trous 

Complète avec les mots: tous, maison, portier, l'improviste, 

serviteurs, maître, homme, coq, travail, veillez, disciples 

 

Jésus parlait à ses ................................... de sa venue: 

«Prenez garde, .............................: car vous ne savez 

pas quand viendra le moment. 

Il en est comme d' un ............................. 

parti en voyage : 

en quittant sa ......................., 

il a donné tout pouvoir à ses ..........................., 

fixé à chacun son ......................, 

et recommandé au ........................... de veiller. 

Veillez donc, car vous ne savez pas quand le 

...................... de la maison reviendra, 

le soir ou à minuit, au chant du ........... ou le matin. 

Il peut arriver à ........................  

et vous trouver endormis. 

Ce que je vous dis là, je le dis à ................: Veillez!». 

 

 

 

 
 



 

Jésus, viens ouvrir nos maisons et nos coeurs. 

Jésus, là où tu es né, 

ta crèche n'était pas fermée. 

Tu as voulu que tout le monde puisse venir Te voir, 

parce que Tu es venu pour tout le monde. 

Avant que Tu naisses, Jésus, 

Joseph et Marie n'avaient trouvé que  

des maisons aux portes fermées : 

fermées au secret de Dieu. 

Ils n'ont trouvé ouverte qu'une étable, une pauvre étable. 

Aujourd'hui, Jésus, 

tu ne nais plus dans une étable ; 

mais Tu veux naître, dire le secret de Dieu 

dans toutes les maisons, dans tous les coeurs. 

Tu veux déposer le baiser de Dieu sur tous les visages. 

Tu veux des millions de crèches pour habiter le monde. 

Tu veux des millions de cœurs pour donner l'amour  

sur la terre. 

Tu veux des millions de visages pour donner la paix de Dieu. 

Tu veux des millions de Noëls pour donner ton Noël. 

Jésus, viens ouvrir nos maisons et nos cœurs 

pour dire avec Toi: 

 

Gloire à Dieu, notre Père! 

 



 

 

Quelques activités pour temps de confinement 
proposées par le Service de la Catéchèse et du 

Catéchuménat de notre Diocèse 
 

Depuis le premier confinement, plusieurs initiatives ont vu le 
jour sur internet pour proposer aux plus jeunes et aux 
adultes qui les accompagnent des activités, textes ou 
méditations pour éveiller les enfants à la foi, vivre la messe 
avec eux et/ou les préparer à un rite d'initiation chrétienne. 
Nous en avons sélectionné quelques-unes. 
 

Prions en famille pendant l’Avent 

 
Vous cherchez comment vivre ce temps d'Avent en confinement ? 
Pour aider les chrétiens de chez nous à vivre cette période qui 
nous emmène vers Noël, les services du diocèse partagent avec vous 
leurs idées et propositions, pour prier seul ou en famille. 
Pour chaque dimanche, nous vous communiquerons quel-
ques suggestions concrètes, émanant de nos services ou de la CIPL 
(commission interdiocésaine de liturgie).  
N'hésitez pas à les transmettre autour de vous, pour un Avent de 
communion les uns avec les autres, riche de sens et rempli 
d'espérance. 

Premier dimanche de l'Avent 
1er dimanche de l'Avent 2020 - Célébration en famille 

 
 

https://www.diocese-tournai.be/component/phocadownload/category/1-documents.html?download=836:C%C3%A9l%C3%A9brer%20l%27Avent%20en%20confinement


Jeunes en chemin  ICI 
 

Particulièrement desti-
nées aux jeunes 
confirmés (ou sur le 
point de l'être) qui 
souhaitent continuer à 
cheminer avec le 

Seigneur, ce site internet créé dans l'UP de Braine-Ecaussinnes 
propose chaque semaine des activités à réaliser seul, en famille ou 
entre amis sans limites d'âge. Tout le monde est le bienvenu avec ces 
richesses, ces questions et où qu'il en soit dans son cheminement de 
foi.  

 
Théobule 
Le site Théobule propose des 
animations religieuses pour les 
enfants. Une manière agréable, en ce temps de confinement, de faire 
découvrir l'Évangile et la vie chrétienne. Pour visonner une de ces 
animations, cliquez ICI. 

 
 Les ateliers du mercredi 

La revue "Prions en Eglise Junior" vous 
propose chaque mardi une nouvelle 
activité à réaliser le mercredi avec les 
enfants : ICI 
 
 
 
 

Elle propose également à ses abonnés 
des dessins et textes adaptés pour 
suivre la messe chaque dimanche : ICI 

https://www.jeunes.en.chemin.be/
https://www.theobule.org/video/un-arbre-a-jericho/45
https://www.prionseneglise.fr/junior/ateliers-spi-mercredi
https://www.prionseneglise.fr/messe-avec-les-enfants


Lecture du soir… ou du matin… 
 

 
 

LIVRE D’ENTRETIEN AVEC AUSTEN IVEREIGH 
Le pape François livre un véritable traité pour se relever après la 
pandémie de Covid-19, et construire un « monde meilleur », dans un 
ouvrage d’entretien réalisé par le journaliste britannique Austen 
Ivereigh : « Un temps pour changer » sortira aux éditions Flammarion 
le 2 décembre 2020. Les sociétés ont « désespérément besoin » 
d’être sauvées du bien-être, assène-t-il notamment, en fustigeant 
l’individualisme. 



Ce livre de 223 pages est rédigé 
en trois parties suivant un 
« processus de conversion », 
explique le rédacteur : « voir-
choisir-agir ». Dans ce texte au 
nom du pape, qui est le fruit de 
divers échanges au Vatican, mais 
aussi de documents compilés et 
travaillés à sa demande, il se 
confie de façon très personnelle 
sur les « trois covid » de sa vie, 
ces « temps d’arrêt » ou crises qui 
révèlent « ce que nous avons 
dans le cœur ». 
Comme il l’avait fait en avril 
dernier (ICI), dans un contexte 
économique critique, il plaide 
pour un revenu de base universel 
assurant « la sécurité de base à 
tous » et reconnaissant « la valeur 
du travail des personnes non 
salariées ». Il suggère aussi « une 
réduction du temps de travail 
avec des salaires adaptés », qui 
pourrait augmenter la 
productivité et permettre à plus 
de personnes d’accéder à 
l’emploi. 
« Il y a toujours un moyen 
d’échapper à la destruction » 
Le « génie de l’histoire humaine », 
souligne le pape, c’est qu’il « y a 
toujours un moyen d’échapper à 
la destruction ». Et d’exhorter : 
« Osons rêver. Dieu nous 

demande d’oser créer quelque 
chose de nouveau. Nous ne 
pouvons pas revenir aux fausses 
sécurités de l’organisation 
politique et économique d’avant 
la crise. » 
Le pape confie sa peine en ce 
temps de pandémie mondiale où 
son esprit et son cœur « ont 
débordé de personnes ». 
Evoquant d’autres virus sociaux 
aussi « graves » que le 
coronavirus (guerres, destruction 
de la nature), il rend hommage à 
« ceux qui ont cherché par tous 
les moyens à sauver la vie des 
autres ». 
Comment le monde est-il devenu 
si dur ? « Ce qui nous a tourné la 
tête, estime le pape, c’est le 
mythe de l’autosuffisance, qui a 
murmuré à notre oreille que la 
terre existe pour être pillée ; que 
les autres sont là pour répondre à 
nos besoins ; que ce que nous 
avons gagné ou ce dont nous 
manquons, c’est ce que chacun 
mérite ; que ma récompense, 
c’est la richesse, même si cela 
signifie que le destin inéluctable 
des autres sera la pauvreté. » 
Or, poursuit-il, « le fruit du bien-
être égoïste est la stérilité. L’hiver 
démographique que vivent 
actuellement de nombreux pays 

https://fr.zenit.org/2020/04/12/mouvements-populaires-envisager-un-salaire-de-base-universel-traduction-complete/


occidentaux est le fruit de cette 
culture complaisante du bien-
être. Il est difficile pour les gens 
de comprendre comment 
le benessere, qui semble être une 
chose souhaitable, devrait être 
l’état dont nous avons déses-
pérément besoin d’être sauvés ». 
Pour s’en sortir, il s’agit 
d’impliquer les personnes qui 
sont aux périphéries, de travailler 
à « la restauration de la dignité de 
nos peuples au cœur du monde 
post-Covid », d’apprendre à 
dépasser la division en ayant « le 
courage d’incorporer d’autres 
points de vue que le nôtre qui 
contiennent des éléments de 
vérité ». 
Le pape François met en garde 
contre « trois manières désas-
treuses de fuir la réalité » : le 
narcissisme, le découragement et 
le pessimisme. Au passage, il 
épingle la politisation de la 
situation sanitaire : « Ceux qui 
prétendent, par exemple, que le 
fait d’être obligé de porter un 
masque est un abus de pouvoir 
de l’État, mais qui oublient ou ne 
se soucient pas de ceux qui ne 
peuvent pas compter, par 
exemple, sur la sécurité sociale, 
ou qui ont perdu leur emploi. 
C’est comme si l’autre ne 

comptait pas. » Certains prêtres 
et laïcs, regrette-t-il, « ont 
transformé en une bataille 
culturelle ce qui était en réalité 
un effort pour assurer la 
protection de la vie ». 
Discernement, vérités objectives 
et principes solides 
Au fil des pages, il témoigne de la 
vision du prêtre théologien 
Romano Guardini – sur lequel 
portait sa thèse inachevée : 
« Avec Guardini, j’ai appris à ne 
pas exiger des certitudes absolues 
en toute chose, signe d’un esprit 
inquiet. Sa sagesse m’a permis 
d’affronter des problèmes 
complexes qui ne peuvent pas 
être résolus en appliquant 
simplement des normes, mais en 
utilisant plutôt un mode de 
pensée qui te permet de naviguer 
dans les conflits sans se faire 
prendre au piège. » 
Il confirme son « allergie aux 
moralismes et autres ‘-ismes’ qui 
essaient de résoudre tous les 
problèmes par des prescriptions, 
des équations et des règles » : 
« Je sais que certains catholiques 
blêmissent quand je parle comme 
cela, en particulier ceux qui, 
fuyant une société où la vérité est 
considérée comme inconnais-
sable, ‘personnelle’ dans un sens 



individuel, cherchent dans l’Église 
catholique une forteresse de 
certitude, semblable à un rocher, 
imperméable au changement. » 
Mais le pape affirme qu’il 
« abhorre également le 
relativisme, qui est le camouflage 
intellectuel de l’égoïsme » : « Je 
crois aux vérités objectives et aux 
principes solides, déclare-t-il. Je 
suis reconnaissant de la solidité 
de la Tradition de l’Église, fruit de 
siècles de conduite pastorale et 
de la fides quaerens intellectum, 
la foi qui cherche la raison et la 
compréhension. » 
La conscience isolée du « moi 
arc-bouté » et son antidote 
Le pape épingle aussi « les 
catholiques à la conscience 
isolée », pour qui « les raisons de 
critiquer l’Église, les évêques ou le 
pape ne manquent jamais » : 
« soit nous sommes en retard sur 
notre temps, soit nous nous 
sommes abandonnés à la moder-
nité ; nous ne sommes pas ce que 
nous devrions être ou ce que 
nous étions censés être. » Mais 
cette attitude n’est que 
« retraite » et « scission », pré-
vient-il. 
Au lieu de se lancer « dans la 
grande tâche d’évangéliser », fait-
il observer, ils se blottissent 

« dans ‘leur’ groupe de puristes, 
gardiens de la vérité » et 
finalement, ils restent « au balcon 
tandis que la vie réelle passe en 
dessous ». 
Contre cette conscience isolée du 
« moi arc-bouté, anxieux, domi-
nant, prompt à s’offenser, se 
justifiant lui-même », le pape 
donne un antidote qui est 
« disponible gratuitement et ne 
coûte rien si ce n’est notre 
fierté » : « l’accusation de soi », 
c’est-à-dire « l’humilité de 
confesser nos fautes, non pas 
pour nous punir… mais pour 
reconnaître notre dépendance à 
Dieu et notre besoin de Sa grâce. 
Plutôt que d’accuser les autres de 
leurs échecs et de leurs limites, je 
reconnais en moi une faute ou un 
comportement ». 
La plus grande déviation du 
christianisme ? Je n’hésiterais 
pas 
« Si tu me demandais quelle est la 
plus grande déviation du 
christianisme, ajoute le pape par 
ailleurs, je n’hésiterais pas : c’est 
d’oublier que nous appartenons 
au peuple. (…) Se placer au-
dessus du peuple conduit au 
moralisme, au légalisme, au 
cléricalisme, au pharisaïsme et à 
d’autres idéologies élitistes, qui 



ne connaissent rien de ta joie de 
te savoir membre du peuple de 
Dieu. » 
Aujourd’hui, assure-t-il, « si 
l’Église a un rôle particulier à 
jouer en temps de crise, c’est 
précisément pour rappeler au 
peuple son âme », car être 
chrétien c’est « appartenir à un 
peuple dont Dieu s’est approché, 
un peuple organisé en différentes 
nations et cultures, mais qui 
dépasse toutes les frontières de 
race et de langue », pour le « bien 
commun ». 
Le pape François s’arrête 
longuement sur cette notion de 
peuple, qui se forme autour d’un 
« sens puissant de la solidarité, de 
la justice et de l’importance du 
travail ». Au contraire, « l’indif-
férence, l’égoïsme, la culture du 
bien-être et les divisions pro-
fondes au sein de la société, qui 
se traduisent par la violence, sont 
autant de signes qu’un peuple a 
perdu la conscience de sa dignité. 
Il a cessé de croire en lui-même ». 
Et maintenant, que dois-je faire ? 
« Et maintenant, que dois-je 
faire ? Quelle pourrait être ma 
place dans cet avenir, et que puis-
je faire pour le rendre possible ? » 
Le pape répond par deux mots : 
« décentrement et transcen-

dance ». « Laisse-toi entraîner, 
secouer, défier… Ouvre-toi… 
décentre… transcende, encou-
rage-t-il. Et ensuite, agis. Appelle, 
rends visite, offre tes services. Dis 
que tu n’as pas la moindre idée 
de ce qu’ils font, mais que tu peux 
peut-être les aider. Dis que tu 
aimerais faire partie d’un monde 
nouveau, et que tu penses que 
c’est un bon point de départ. » 
Parmi les autres thèmes évoqués 
dans l’ouvrage : la solitude des 
personnes âgées ; la critique de 
l’économie néo-libérale qui prive 
« des millions de personnes » 
d’espérance ; l’avortement qui est 
« une grave injustice » car « si 
notre autonomie exige la mort 
d’un autre, ce n’est rien d’autre 
qu’une cage de fer » ; le rôle des 
mouvements populaires pour 
sortir de la « déshumanisation » ; 
les travaux des différents synodes 
de son pontificat – avec 
notamment la question des 
divorcés-remariés en détails. 

Anne Kurian-Montabone 
(Source : Zénit) 

 
 
 
 
 
 

https://fr.zenit.org/2020/11/24/un-temps-pour-changer-le-traite-du-pape-pour-se-relever-apres-la-pandemie/?utm_medium=email&utm_campaign=23%20nov%202020%20-%20Viens%20parlons%20osons%20rver%201606174734%20ZNP&utm_content=23%20nov%202020%20-%20Viens%20parlons%20osons%20rver%201606174734%20ZNP+CID_85ab946efcd3953f5ef4b2a1fff22c82&utm_source=Editions&utm_term=--if%20mso%20endif----if%20mso%20----%20--%20endif--


L’Art qui conduit à la Transcendance… 
 

Une image pour nous guider : L’art au service de la Foi… 
 

 
 

LE TEMPS DE L’AVENT 
D’où vient la tradition du calendrier de l’Avent ? 

 
L’attente pendant l’Avent est un appel à veiller : le calendrier sert à 
rythmer les jours et à matérialiser le temps qui passe. 
 

 
 

Photo : Calendrier de l’Avent sur la façade d’un Hôtel de Ville en Allemagne 
Par Hesse1309 — Travail personnel via de.wikipedia [1] 19:49, 16. Dez 2005 . . Hesse1309 

(Diskussion) . . 2048 x 1536 (309881 Byte), CC BY-SA 3.0, 
https://commons.wikimedia.org/w/index.php?curid=544037 

 



Si Noël est devenu, comme le veut une formule répandue, « une fête 
commerciale », le calendrier de l’Avent en est sans doute l’un des 
signes les plus manifestes. Chaque année, quelques jours à peine 
après la Toussaint, les rayons des supermarchés s’emplissent déjà de 
modèles à l’effigie de princesses Disney et autres superhéros 
américains. Et si les jolies images derrière les petits volets de carton 
ont parfois, et depuis longtemps déjà, laissé la place aux chocolats, le 
business du calendrier de l’Avent s’est ouvert à bien d’autres produits, 
comme des capsules de café, des bouteilles de bière ou même des 
produits cosmétiques. Cette année au Canada, une petite entreprise 
familiale est même dépassée par le succès de ses calendriers de l’Avent 
garnis de biscuits au… cannabis. Vous avez dit « esprit de Noël » ? 
Pourtant, il s’agit avant tout d’une tradition chrétienne, destinée à 
accompagner les enfants à travers la période de l’Avent. Elle trouve ses 
origines au XIXe siècle, dans les familles protestantes allemandes, où 
l’on donnait chaque matin pendant cette période des images pieuses 
aux enfants. C’est encore un Allemand, l’éditeur Gerhard Lang, qui eut 
l’idée de commercialiser les premiers calendriers décorés de petits 
dessins, en 1908. C’est dans les années 1920 que les petites fenêtres 
de carton font leur apparition. Quant à la version « chocolat », sa 
création n’est pas si récente puisqu’elle remonte aux années 1950. 
Pourquoi un calendrier ? 
L’Avent est, par excellence, le temps liturgique de l’attente. À partir du 
quatrième dimanche avant Noël, les catholiques se préparent à 
« l’avènement » (c’est l’origine du mot « Avent ») du Messie promis 
aux hommes depuis le péché originel d’Adam et Ève, dans la nuit de 
Noël. Il s’agit bien sûr de célébrer la naissance de l’enfant Jésus à 
Bethléem, mais aussi sa venue actuelle dans le cœur des fidèles. 
L’attente pendant l’Avent est aussi un appel à veiller : durant cette 
période, les chrétiens se rappellent qu’ils attendent le retour de Jésus 
parmi les hommes, à la fin des temps. C’est d’ailleurs ce que rappellent 
les lectures des dimanches de l’Avent.  

« Prenez garde, restez éveillés :  
car vous ne savez pas quand ce sera le moment »,  

prévient le Christ dans l’évangile de ce dimanche (Marc 13, 33-37). 



« Préparez le chemin du Seigneur »,  
exhortera la semaine prochaine le Livre d’Isaïe (40, 1-5). 

« Le Seigneur ne tarde pas à tenir sa promesse,  
alors que certains prétendent qu’il a du retard »,  

soulignera, encore plus explicitement le même dimanche,  
saint Pierre (Deuxième Lettre, 3, 8-14), et Pierre poursuit :  
« Ce que nous attendons, selon la promesse du Seigneur,  

c’est un ciel nouveau et une terre nouvelle où résidera la justice. » 
Dans cette période, le calendrier, comme la couronne de l’Avent et ses 
quatre bougies, une pour chaque dimanche, sert à rythmer les jours et 
à matérialiser le temps qui passe. 

 
Photo : Calendrier de l'Avent découvrant chaque jour une image sur une 

façade de maison ancienne 
Par Frank Vincentz sur 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Calendrier_de_l%27Avent#/media/Fichier:Hattingen_-
_Untermarkt_-_Altes_Rathaus_09_ies.jpg 

En quoi aide-t-il les enfants ? 
Cette notion du temps qui passe est souvent difficile à appréhender 
pour les petits. Le calendrier de l’Avent permet de la rendre concrète, 
tout comme la crèche permet de comprendre ce qu’est Noël en 



donnant à voir une représentation, fût-elle folklorique, de la Nativité. 
Le calendrier de l’Avent est aussi, pour les enfants, un apprentissage de 
la patience : on n’ouvre qu’une fenêtre par jour, même si la tentation 
d’en ouvrir davantage se fait sentir. Une dimension éducative qui vaut 
à cette tradition les louanges des psychologues. 
« Le calendrier de l’Avent est un formidable rituel pour apprendre aux 
enfants à attendre Noël », estimait l’année dernière, dans un entretien 
à La Croix, la psychanalyste Geneviève de Taisne. « L’ouverture 
quotidienne des petites fenêtres inscrit cette période dans un temps 
linéaire qui se déroule lentement. Un temps un peu différent du nôtre, 
éclaté, zappé. Nous sommes en permanence dans le présent, 
l’instantané. Le calendrier de l’Avent, lui, inscrit l’enfant dans le futur et 
lui permet de suspendre son désir. (…) Le plaisir n’est pas immédiat. 
Cette capacité à attendre l’aide à se construire. Et cela est d’autant plus 
important que la plupart des enfants sont aujourd’hui habitués à avoir 
tout, tout de suite », poursuivait la psychanalyste, ajoutant que « les 
petits ressentent un vrai plaisir dans l’attente ». 
Qu’apporte-t-il au niveau spirituel ? 
Pour Maïte Roche, auteur et illustratrice de très nombreux ouvrages 
d’éveil religieux, dont plusieurs calendriers de l’Avent, celui-ci 
constitue « une petite catéchèse pas à pas ». « Pour des parents qui ont 
peu ou pas du tout de connaissance de l’Évangile, cela permet de le 
faire découvrir aux enfants, poursuit-elle. Ça n’a l’air de rien, mais 
l’Avent est tout de même le moment où, chaque année, nous 
recommençons à vivre ensemble la vie du Christ. » Comme une 
occasion de reprendre l’histoire depuis le début. Le calendrier de 
l’Avent comporte aussi une importante dimension familiale, selon 
Maïte Roche. Notamment lorsque, en plus de l’image, la petite fenêtre 
quotidienne renferme un verset biblique. « Quand les petits enfants ne 
savent pas encore lire, c’est aux parents de le faire, et aussi de leur 
expliquer. C’est fait pour créer du lien, et générer un dialogue. » 

Gauthier Vaillant  
Journaliste Religion Chez La Croix 

(Source : La Croix Croire) 

Photo : Wikipedia 
 

https://croire.la-croix.com/Definitions/Fetes-religieuses/Avent/D-ou-vient-la-tradition-du-calendrier-de-l-Avent
https://fr.wikipedia.org/wiki/Calendrier_de_l%27Avent


 

Quand la musique nous conduit aussi… 
 

L’AVENT : UNE PAISIBLE SOURCE D’INSPIRATION (I) 
 
Pour justifier un choix : 
Comme annoncé, nous changeons notre thématique de la rubrique 
musicale de notre « Chronique » hebdomadaire. Trois parties 
désormais dans cette rubrique : une œuvre pour orgue, une cantate 
de Bach seront les deux piliers hebdomadaires ; nous y ajouterons 
une rubrique « Pour le plaisir de l’oreille… », consacrée à une autre 
œuvre musicale qui nous touchera de façon particulière… 
Cette semaine, la thématique s’imposait de façon évidente : le 
premier dimanche de l’Avent 

 

* Dans l’univers des Cantates de Bach… 
 

UNE CANTATE POUR LE 1ER DIMANCHE DE L’AVENT 
 

La cantate BWV 61 : Nun komm, der Heiden Heiland I (« Viens 
maintenant, Sauveur des païens ») 
ICI – une version enregistrée en 2000 avec Christine Schäfer 
(soprano), Ian Bostridge (ténor), Christopher Maltman (baryton), le 
Arnold Schoenberg Choir, le Concentus Musicus Wien, sous la 
direction de Nikolaus Harnoncourt 
Le quatrième dimanche avant Noël, connu sous le nom de premier 
dimanche de l’Avent, ouvre une saison d’écriture remplie de solennité 
et d’espérance devant l’Incarnation ; il marque aussi le premier jour de 
l’année liturgique. Cette double signification est peut-être la raison 
pourquoi Bach apporta un soin particulier à créer un contenu 
émotionnel profond à ses cantates pour ce dimanche. Trois cantates 
ont survécu pour le premier dimanche de l’Avent (BWV 61, 62 et 36) 
parmi lesquelles le BWV 61 émerge comme une œuvre véritablement 
monumentale. Bach la créa le 2 décembre 1714 alors qu’il était 
organiste à la chapelle de la cour de Weimar mais il l’utilisa encore à 

https://www.youtube.com/watch?v=pLPSQMOFxbA


Leipzig dans la première année de son poste de Kantor à la 
Thomaskirche. 

 
L’image du début est captée sous la forme vigoureuse et solide du 
chœur d’ouverture. Cette pièce allie le vieux choral allemand à la 
forme d’ouverture française utilisée d’abord par Lully ; l’ouverture 
française était par tradition la pièce jouée au début d’un concert à 
l’opéra de la cour française pendant l’entrée du roi. On peut tracer un 
parallèle entre ceci et le début de l’année liturgique qui prépare 
l’arrivée (ou l’entrée) du Sauveur. L’évangile du jour, Mt 21, 2-9, 
rapporte l’entrée triomphale de Jésus comme « roi » à Jérusalem. Le 



choral Nun komm, der Heiden Heiland (1524) est incorporé dans le 
tissu. Presqu’un symbole pour cette saison dans l’année liturgique, ce 
choral se retrouve dans toutes les trois des cantates de Bach pour le 
premier de l’Avent. De plus, l’Orgelbüchlein, une collection de ses 
préludes aux chorales pour orgue, commence par un prélude basé sur 
Nun komm. 
Dans la forme d’un livret de cantate, les textes proviennent des œuvres 
du pasteur Erdmann Neumeister de Hambourg. En utilisant le choral 
luthérien susnommé au début et la célèbre hymne de P. Nicolai Wie 
schön leuchtet der Morgenstern (« L’étoile du matin resplendit avec une 
telle beauté ») (1599) à la fin, le texte chante l’espoir du cœur qui 
attend l’arrivée du Sauveur. L’orchestration pour cordes et continuo 
est très simple et, une caractéristique des premières cantates, les altos 
sont divisés en deux sections. L’écriture contient aussi des tournures 
originales typiques du jeune Bach et l’œuvre est variée avec richesse. 
Le premier mouvement de la cantate s’ouvre sur un ensemble 
instrumental d’ouverture qui pourrait sembler être le début d’une 
suite orchestrale. Le chœur en la mineur emprunte la forme tripartite 
de l’ouverture française (des sections lentes à 2/2 au rythme pointé 
encadrent une section rapide en 3/4) ; les sections lentes comprennent 
les première, seconde et quatrième lignes du premier couplet du 
choral de Luther tandis que l’animée section du milieu prend la 
troisième ligne de ce texte. Seuls les mots Des sich wundert alle Welt 
(« Le monde entier s’en étonnera »), dans le passage du milieu, sont 
arrangés en polyphonie. 
Suit un récitatif pour ténor. Il raconte d’abord l’arrivée du Sauveur, puis 
il s’ensuit un épanchement de louange et de gratitude pour cet 
événement. Le style secco initial du récitatif fait place à un arioso 
renforcé où le continuo se meut en canon pour refléter 
l’accomplissement des espoirs. 
On entend ensuite une aria coulante en do majeur (mesures à 9/8). 
Ecrite comme un trio pour cordes, continuo et ténor, elle fait emploi de 
phrases descendantes pour représenter la venue du Christ. Les 
premiers et seconds violons et altos sont rassemblés en un unisson 



obbligato qui donne une impression de richesse et de chaleur et il y a 
peut-être aussi une certaine référence symbolique à l’unité de l’Eglise. 
Le texte du mouvement suivant est comme suit : « Regardez ! Jésus se 
tient à la porte et frappe » (n°4, récitatif). L’accord dissonant du 
« frappement » (cordes, pizzicato) surprend l’oreille tandis que la basse 
cite un verset de l’Apocalypse de saint Jean. La porte à laquelle Jésus 
frappe ne peut être que la porte du cœur du croyant. Dans l’aria de 
soprano (sol majeur, 3/4), la croyante exhorte son cœur à s’ouvrir à la 
venue de Jésus. Comme le point de vue change ici pour celui de 
l’individu, les instruments obbligati se taisent, laissant le continuo 
accompagner l’aria. A partir de la section du milieu (commençant par 
Bin ich gleich nur Staub und Erde), le mouvement ralentit à un Adagio à 
4/4 pour refléter l’extase des mots. 
La seconde partie du choral de Nicolai est chantée comme mouvement 
final, haussant l’espérance de l’Incarnation et l’avènement du Messie 
(n° 6, si majeur, 4/4). Cet arrangement de choral fait appel à une 
polyphonie animée et est brillamment orchestré. Les violons 
escaladent la gamme jusqu’au sol aigu pour terminer l’œuvre. 

Tadashi Isoyama 1998 
(Source : Enregistrement dirigé par Masaaki Suzuki – BIS CD-881 – 1997-1998)  

 
Texte 
 
1-Chœur [S, A, T, B] 

Violons I/II à l’unisson, Altos I/II, Hautbois, Continuo 
Nun komm, der Heiden Heiland, 
Maintenant viens, Sauveur des gentils, 
Der Jungfrauen Kind erkannt, 
Connu comme l'enfant de la Vierge, 
Des sich wundert alle Welt, 
Sur qui le monde entier s'étonne 
Gott solch Geburt ihm bestellt. 
Que Dieu ait décrété une telle naissance pour lui. 
 
2-Récitatif [Ténor] 

Continuo 
Der Heiland ist gekommen, 



Le sauveur est arrivé, 
Hat unser armes Fleisch und Blut 
A pris nos pauvres chair et sang 
An sich genommen 
Pour lui-même 
Und nimmet uns zu Blutsverwandten an. 
Et nous accepte comme ses frères de sang. 
O allerhöchstes Gut, 
O très haute bonté 
Was hast du nicht an uns getan? 
Que n'as-tu pas fait pour nous ? 
Was tust du nicht 
Que ne fais-tu pas 
Noch täglich an den Deinen? 
Encore chaque jour pour ton peuple ? 
Du kömmst und lässt dein Licht 
Tu viens et laisse ta lumière 
Mit vollem Segen scheinen. 
Briller d'une pleine bénédiction. 
 
3-Air [Ténor] 

Violons I/II, Altos I/II à l’unisson, Continuo 
Komm, Jesu, komm zu deiner Kirche 
Viens, Jésus, viens à ton église 
Und gib ein selig neues Jahr! 
Et donne nous un nouvel an béni ! 
Befördre deines Namens Ehre, 
Accrois l'honneur de ton nom, 
Erhalte die gesunde Lehre 
Maintiens l'enseignement sain 
Und segne Kanzel und Altar! 
Et bénis la chaire et l'autel ! 
 
4-Récitatif [Basse] 

Continuo 
Siehe, ich stehe vor der Tür und klopfe an. 
Voici que je me tiens à ta porte et que je frappe ; 
So jemand meine Stimme hören wird 



si quelqu'un entend ma voix 
und die Tür auftun, 
et ouvre la porte, 
zu dem werde ich eingehen 
j'entrerai chez lui pour souper, 
und das Abendmahl mit ihm halten und er mit mir. 
moi près de lui et lui près de moi. 
 
5-Air [Soprano] 

Violoncelles, Continuo 
Öffne dich, mein ganzes Herze, 
Ouvre-toi, tout mon cœur, 
Jesus kömmt und ziehet ein. 
Jésus arrive et entre. 
Bin ich gleich nur Staub und Erde, 
Bien que je sois seulement comme de la poussière et de la terre 
Will er mich doch nicht verschmähn, 
Il ne veut pas me mépriser 
Seine Lust an mir zu sehn, 
Mais voir son plaisir avec moi 
Dass ich seine Wohnung werde. 
Pour que je devienne sa demeure. 
O wie selig werd ich sein! 
O comme je serai béni ! 
 
6-Choral [S, A, T, B] 

Altos I avec Alto, Alto II avec Ténor, Hautbois avec Basse, Violons I/II à 
l’unisson, Continuo 

Amen, amen! 
Amen, amen ! 
Komm, du schöne Freudenkrone, bleib nicht lange! 
Viens, toi magnifique couronne de joie, ne tarde pas plus ! 
Deiner wart ich mit Verlangen. 
Je t'attends avec désir ! 

Traduction française : Guy Laffaille (May 2008) 
(Source : bach-cantatas.com) 

 
 

http://www.bach-cantatas.com/Texts/BWV61-Fre6.htm


* Douceurs et tremblements de l’Orgue… 
 

Jean-Sébastien Bach - Nun komm, der Heiden Heiland 
(« Viens maintenant, Sauveur des païens ») 

 
Le choral Nun komm, der Heiden Heiland a souvent été traité par Jean-
Sébastien Bach ; en voici deux exemples : 
 
Le BWV 599 (ICI par François Saint-Yves à l'orgue de l'Eglise 
Protestante Unie de Passy Annonciation) ouvre l’Orgelbüchlein (le 
Petit Livre d’Orgue). Pour le temps de l’Avent, cette mélodie est 
soutenue par des motifs descendants figurant à l’évidence les soupirs 
du monde dans l’attente du Messie. 
 
Le BWV 659 (ICI par Ton Koopman et ICI par Aude Schuhmacher à 

l'orgue du temple 
protestant de Nancy)  
Dans l’Autographe de 
Leipzig retrouvé dans 
ses papiers après la 
disparition du Maître, on 
trouve un ensemble de 
17 chorals dont trois 
versions du choral Nun 
komm, les chorales 9 à 

11 qui proposent trois paraphrases, sur trois strophes différentes, de 
l’adaptation de l’hymne ambrosienne Veni Redemptor gentium. Pour la 
première strophe de ce Nun komm BWV 659, la mélodie ornée chante 
au soprano, comme en une sorte d’arioso sacré inspiré par les paroles 
d’adoration et d’imploration. Vagues effusion hautement expressives, 
ténor et alto se répondant en imitations en empruntant l’intonation du 
cantique. La grande arabesque finale, d’un caractère presque tragique, 
en sol mineur, semble saluer la naissance de celui qui doit accomplir la 
Rédemption par son sacrifice. 

https://www.youtube.com/watch?v=OyTA25eix14
https://www.youtube.com/watch?v=xhpnkqsfmTs
https://www.youtube.com/watch?v=lfSeNr7v3bA


Le Trio super Nun 
komm’ der Heiden 
Heiland BWV 660 (ICI 
par Aude 
Schuhmacher à l'orgue 
du temple protestant 
de Nancy) adopte une 
disposition très 
inhabituelle, à deux 
basses et cantus 

firmus. En l’absence d’information précise, on pense qu’il commente la 
strophe 5 du cantique, « Son oeuvre partit du Père et remonta au 
Père ». La mélodie chante dans le registre de l’alto, moins ornée que 
dans la version précédente ; et les deux parties de basse (main gauche 
et pédalier) ne cessent de s’emmêler et de s’entrecroiser, comme une 
viole de gambe et un continuo accompagnant un air de cantate. 
 
Quant au troisième des 
chorals sur Nun komm’ der 
Heiden Heiland BWV 661 
(ICI par Aude Schuhmacher 
à l'orgue du temple 
protestant de Nancy), on 
pense avec vraissemblance 
qu’il commente la strophe 8 
du cantique, la petite 
doxologie finale, « Loué soit Dieu le Père, Loué soit Dieu, son Fils 
unique, Loué soit Dieu l’Esprit Saint, Toujours et pour l’éternité. » La 
mélodie du choral apparaît à la basse, en valeurs longues et sans 
ornementation, pour soutenir le puissant édifice d’une fantaisiie de 
choral sur le plenum de l’orgue. Chaque période fait l’objet d’un 
commentaire fugué à trois voix aux claviers manuels. Majesté du 
discours, comme il convient pour la louange de la divine Trinité. 

NB : Le choral « du veilleur » qui ouvre un autre cahier (Chrorals 
Schübler), Wachet auf, ruft uns die Stimme (« Réveillez-vous, la voix 

https://www.youtube.com/watch?v=6Wct1N86S7s
https://www.youtube.com/watch?v=XpnIB9bpHa4


des veilleurs vous appelle ») est l’une des pièces les plus populaires de 
Bach. Extrait de la cantate homonyme BWV 140 de 1731, il traite en 
réalité la deuxième strophe du célèbre cantique de Nicolai, « Sion 
entend chanter les veilleurs », en trio, la mélodie chantée au ténor, 
sur une souple et fascinante ritournelle au soprano sereinement 
ponctuée par la basse. Notons que ce choral, souvent présenté dans 
le cadre de l’Avent pour sa thématique, était en fait destiné au 27ème 
dimanche après la Trinité. Ce qui n’empêche pas de l’écouter avec 
plaisir ICI par Ton Koopman… 

Gilles Cantagrel 
(Source : enregistrement intégral d’Olivier Vernet – Ligia Digital) 

 

* Pour le plaisir de l’oreille… 
 

 
 

La crise sanitaire l’aura empêchée…  
mais je désirais simplement souhaiter ici une  

HEUREUSE FETE DE SAINTE-CECILE  
à nos Fanfares locales… 

 
Alors simplement un petit cadeau 

ICI  
parce qu’on a grande ENVIE de vous réentendre très bientôt 

(même s’il faut décaler la Ste-Cécile dans l’année………) 
 

Courage !... 

https://www.youtube.com/watch?v=VSkz3j9b23Y
https://www.youtube.com/watch?v=2F1nEZPkjkk


Dans la région… 
 

Des sites internet aussi  
(cliquer sur les logos ci-dessous) 

 

L’unité pastorale de Leuze                       Le diocèse de Tournai 
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